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■ Depuis la sortie, en septembre, d’un premier al­

bum à teneur autobiographique. Funeral, le groupe 

montréalais The Arcade Fire brûle littéralement les 

lecteurs CD de la planète.

IVirté par cette première production 
aussi dense qu'éclatée, parue sur la 
petite étiquette indépendante améri­
caine Merge, la formation rock est 
partie en orbite après la parution d'un 
article du Rolling Stone qui l'a sacré 
«groupe indépendant le plus hot du 
moment ».

Depuis, trois prix MIMI (.Album de 
l'année. Meilleure réalisation et 
Rayonnement international), décer­
nés à la mi-mars, et une nomination 
pour le .Juno de l'album alternatif de 
l'année, attribué demain à Winnipeg 

^ (en direct sur CTV). segpnt ajoutés 
aux critiques dithyrambiques de nom­

breuses publications internationales.
battant le fer pendant qu'il est 

chaud, le couple Win Butler (voix, gui­
tare) et Régine Chassagne (voix, cla­
viers. guitare, accordéon, mandoline), 
au centre du sextuor anglophone, a 
bossé à un train d’enfer au cours des 
derniers mois, promenant son rock 
hybride de la scène du Troubadour à 
Los .Angeles — où il a capté des ima­
ges en vue d’en faireun DVD—au pla­
teau de tournage new-yorkais du Lu­
te Night de Conan O’Brien.

« Régine et moi prenons notre pre­
mière pause en six metis », écrit au SO­
LEIL un Win Butler visiblement sub­
mergé par la demande.

Il est vrai que l’affaire « Arcade Fi­
re » a fait boule de neige depuis que 
le site pitchwork.com a encensé l'al­
bum. À la suite de cette critique favo­
rable. le disque s’est retrouvé sur de 
nombreux palmarès personnels cir­
culant entre l’Amérique et l’Europe. 
Ce faisant, l'album est également ap­
paru dans des sélections de disques 
de l'année.

lectio

Analyse de Régi­
ne Chassagne, 28 
ans, chanteuse, ac­
cordéoniste et com­
positrice : « Moi, le 
Net, je n’y com­
prends rien. »

Pour une ébauche 
d’explication plus 
éloquente, il faut 
croiser l’ensemble 
des faisceaux qui 
éclairent la route 
du groupe créé il y 
a cinq ans. l’armi 
lesquel le patronage supposé du col­
lectif millénariste et protéiforme God­
speed You ! Black Emperor.

La légende présente The Arcade Fi­
re comme une de ses nouvelles éma­
nations, à l’image d’A Silver Mt Zion 
ou Do Make Say Think. On raconte 
même que Win Butler ferait partie de 
l’état-major Godspeed. Tout ce beau 
monde vivrait dans un immeuble com­
munautaire. planté sur les hauteurs 
de Montréal, partageant, entre deux

L'ulbum d’Arrnde 
Fire est en 
nomination pour 
le Juno de 
l'album alternatif 
de l'année, 
attribué demain 
à Winnipeg.

messes noires, instruments et salle de 
bains. Indice supplémentaire : Fune­
ral aurait été enregistré à l'Hôtel 2 
Tango, salle de répétition-cafétéria- 
studio du collectif. La réputation de 
The Arcade Fire est faite.

Commentaire un brin désabusé de 
Régine, petite brune ag look de bohé­
mienne, posée calmement sur un ca­
napé.

Voir FEU en C 2 ►
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Câble 9

9h Son et image; 9h30, Jardiner avec G. Hamel, 10l\ 
j Virage; 11ti, Scope télé, 11h30 Portrait de 12h. En 

piste 12h30 Chiro-santè 13h Spécial mag, 131)30 
Spécial habitat mag. 14l> Parlons-en1 14h30 Habitat 
mag 151), Virage. 16h Challenge Allstate. 17h. L'heure 
de la bonne nouvelle, 171)30 Dossier actualité 181)30 
Santé longue vie, 19h Astro mag, 19h30 Scope télé, 
201) Tuning & perlormance. 201)30 Coupe quilles 
Univeis. 211)30 i oisirs chasse et pêche 221)30, Dossier 
actualité; 23h30, Habitat mag

9li. Inlocomm; 11h, Doc Lapointe, 121) Rendez-vous 
chasse pêche, 13h LeZarts, 14h Vent Test 14h30 
JRSF 15h La puce é Toreille. 15h30, Intocomm; 17h 
la iHnmiV k 17h30 V -n publique 181)30. tien 
direct. 19h. Angle 9. 19h30 Ma première Place des 
arts, 20t> LeZarts; 21h. Clips hip hop, 211)30. La nou- 

221) Musique urbaine, 23h. Oui-dire 
231)30 mtocomm

DIMANCHE 3 AVRIL
9h Réveil 91)30, Astro mag tOh Télébingo Rotarv; 11b 

; Evangélisation 200il. 111)30 l heure de la bonne nouvel­
le. 121). Scope télé, 12030 Habitat mag, 131), Voyage 
magazine, 131)30 Tuning & performance, 14h ta belle 

1 vie. I4h30 A la découverte de 15h Santé longue vie 
15h30. Chiro santé, 161) Coupe quilles Univers, 171) 
Challenge Allstale. 18b Spécial mag 18h30 Spécial 
mag plus, 19b, Portrait de . 19h30 Partons-en!; 20b 
Virage 21b Jardiner avec G Hamel. 211)30 Habitat mag 
plus 22b. Scope télé. 221)30, Astro mag. 23b Son et 
image; 231)30 Virage plus

9b Intocomm 10b30 Vent dèst 11h Mille et un 
visages, 12h Le monde de l'auto 13b. Ouï-dire, 
13h30 Angle 9; 14b Lien direct; 14b30 Zone grise; 
15b Journées internationales 15b30 Inlocomm. 
17b Rendez vous chasse pèche, 18b LeZarts. 19b 

■ ?0h o Je et vie. 21h. Voix publique,
22b, t ren direct 22h30. Angle 9.23b. Le bloc d'intor- 
mabon. 23h30. intocomm

LUNDI 4 AVRIL
9b Virage, 10b I a belle vie, 101)30 Habitai mao plus 
11b, Challenge Allstate. 12b, Portrait de 121)30. Spécial 
mag. 13b Spècial mag plus, 131)30 Virage plus, 14b 
Loisirs chasse et pêche. 15b. Astro mag 151)30 'umag 
& performance 16h Voyage magazine 161)30. Son et 
image; 17b. Hahrtat mag, ITMO Scope télé. 18k. tu belle 
vie: 181)30 Jardiner avec G Hamel, 19b -’arlons-en', 
191)30 \ la découverte de 20b Santé longue vie 
20b30. chirr santé, 21b, En piste. 211)30 Tuning S rwr- 
tormance, 22b, Virage plus 221)30. 1 a belle vie. 23b 

; Spécial mag 23b30 Special mag plus

9h ntocomm; 10b ,ien direct. 10h30 La nouvelle 
écoie. 11b JRSF; 11H30 Vent d'est. 12k. 100% écolo; 
12k30 Mille et un vrsaq. 13b30 K 'et! vie 14H30. 
intocomm: 16h30 touiseàvotie service. 17b30, Lien 
. . : 18b Mille et un visages; 19b Ponnexion 19h30

monde de Faut ' 20h30. Génération tlyée. 21h 
1 JO T écolo, 21h30 Lien direct, 10b, Angle 9. 22b30. 
La nouvelle école. 23b, Les messagers de La pierre; 
23h30 Inlocomm

MARDI 5 AVRIL
9h Jardiner avec G Hamel. 91)30 Santé longue vie 
10b. Astro mag. 10h30 Cbiro-santé. 11b l oisirs chas 
se et pêche. 12b Habitat mag 121)30 Paiions-en, 13b 

1 La belle vie, 13h30 En piste 14b, Tuning & pertor 
i mance, 14h30 Son et image 15h Habitat mag plus 

151)30. A la découverte de 16b Astro mag, 16h30 
Scope télé. 17b Spécial mag 17830 Special maq plus 
léh. Coupe quilles Umveis. IM. Challenge Allstate. 
20b Portrait de 20b30 Jardiner avec G Hamel. 21b 
Son et image 2lh30 Litage. 22b30 Virage plus 23b 
Loisirs chasse et pêche

9b intocomm 10b, Rendez-vous chasse pêche 11h 
les nouwaux entrepreneurs. 11h30 Angle 9. 12h 
Conneocn. 12h30 Doc Lapointe, 13830 Vent Test. 
14b Clips bip hop. 14830 ntocomm 16830 ourse 
à votre service; 17830. Clin d'œil PME, 18h Ouï-dire: 
18830 Vent d’est. 19b Vos droits 20b Ma maison; 
21h ïop ♦ 21830 Oul-dire 22b Connexion 221)30 
Rendez-vous chasse pêche. 231)30 ntocomm

t
MERCREDI 6 AVRIL

9b I i piste 9830 A la Jêc uverte de 10b Scope télé 
10830 i.a Selle vt 11h, Vingt-.Vus 11h30 Habdit mig 
plus 12b. Asti mag 12H30 Challenge Allstatt 131)30 
Portrait de 14b Voyage magazine, 14h30 Spécial 
mag, 15h Spécial mag plus. 15830 loisirs chasse et 
pêche 16830 Santé et longue vie 17b. Parlons-en1. 
171)30 Son et image 18b Vinge. IM (npistf 19830 
Jardiner avec G Hamel: 20b Habitat mag 20h30 
Dossier actualité 21K30 Cbiro-santé. 22b Voyage 
magazine HMO A la découverte de . 23b Astre mag, 
231)30 'ortrait de

9b ntocomm 10b .es petites tounes 10830 La 
puce à l’oreille lib Generation flyee. 11830 Zone 
grise 12h Oui-Jirf 12830 . outse à votre service. 
13830 Ma maisi ' 14830 inlocomm. 16830 ourse 
A votre service. 17830 Top* 18b Mille et un visages. 
19b LeZarts. 20b Doc Lapointe 21b, Zone grise 
21830 Ma première Place des arts 22b JRSF. 
22830 Mille et un visage' 23830. ntocomm

JEUDI 7 AVRIL
9830 Virage phis 10b 
de . 11b, Tuining & pert 111)30 
actualité. 13b Evam

Habitat mag plus 10830 ortontmag f
10 En piste. 12b. Dossier 

BU vangéhsabon 2000,13830 A la décou­
verte de 14b Scope U’ 14h30 Santé longue vie 15b 
Habit,it mag. 15830 La belle vie 16b Jardiner avec G 
Hamel. 16830 . rage pkn 17». Portnxt de 17830 
Cbno-sante 18b À la découverte de 18830 Tuning A 
pert. 19b Habitat mag 19830 Vélo plein an 20b 
Habitai mao phis 20830 . evage mag. 21b. t vsirs chas 

------------------- ni. HkM.se et pêche 22b Partons-en1 
nouvelle, 23b Virage

L'heure de la bonne

VENDREDI

9b Inlocomm 108 LeZarts 11b La nouvelle école. 
11D30 Le bloc d'information; 12b Les messagers dé 
la oient 12830. Voix publique 13830 Doc Lapointe 
14830 JRSF 15b inlocomm; 16830 Louise 3 votre 
service 17830 100% école 18b Voix publique 19b 
pi an N'z pour mieux wtt 19830 Ma première Place 
des arts 20h, Rendez-vous citasse pèche 21b Louise 
à votre service 22b Von publique. 23b intocomm

8 AVRIL
9b Vélooléina 9830 HaMatmagCus 10b Parons- 
en; 101)30 Son et image 11b Habitat mag: 11830 La 
belle vie; 12b. Santé longue vie. 121)30 /mge 13830 
Loisirs chasse et pêche 14830 Challenge Allstate 
151)30 animer avec G Hamel: 16h Dossier actualité, 
17b En piste 17830 Habitat mag plus 18b Voyage 

! magazine 18830, Virage plus. 19b Son et image 
19830 . a belle vie. 2» Spécial mag 20830 Spécial 
mag plus 21b Scope télé 211)30 fnptUe 22b Tuning 
A [ertormance 221)30. Habitat mag plus 23b A la 
o- verte de 23830 %

9b 'comm. IM Doc Lapomte 11b Voix publi­
que 12b Oui-dire 12830 Mille et un visages 
'3830 Vos droits 14830 ntocomm 16830. Les 
petites t. .mes 178 Oui-dire: 17M0 LeZarts 18830 
Reveiatnn 198 La nouvelle école 19830 Hockey de 
la LHJMQ 22830 .eZarts 23830 ntocomm
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Depuis l'été 
dernier, Hïn, 
Régine. Richard, 
HïUiam, Timothy 
et Howard ont 
sillonné les 
États-lhis d'est 
en ouest, au ryth­
me d’un concert 
tous les deux 
soirs.

«En fait, on ne les connaît pas du 
tout. À chaque fois que j’ai voulu voir 
Godspeed en concert, toutes les places 
avaient déjà été vendues. J’ai donc 
tenté de me procurer un de leurs al­
bums, mais le magasin de disques en 
bas de chez moi n’en avait plus en 
stock. En revanche, on a bien enregis­
tré Funeral à l’Hôtel 2 Tango : on 
cherchait un studio, je les ai appelés, 
il y avait de la disponibilité. »

Le groupe s’installe donc pour quel­
ques jours seulement dans les murs de 
l’hôtel et sort de sa malle 10 chansons, 
sur la cinquantaine composées depuis 
2000. Les six musiciens enregistrent 
d’un trait, plient bagage, et entament 
une tournée marathon sur tout le 
continent nord-américain.

ÉPOPÉE MODERNE
C’est sans doute là qu’il faut trouver 

la véritable raison de l’emballement 
suscité par The Arcade Fire. Depuis 
l’été dernier, Win, Régine, Richard, 
William, Timothy et Howard ont 
sillonné les États-Unis d’est en ouest, 
au rythme d’un concert tous les deux 
soirs. Une épopée moderne, à l’arriè­
re de l’autobus, parmi la vingtaine 
d’instruments (piano, percussions, 
violons, violoncelles) et les disques, li­
vres d’art et carnets de notes dont ils 
affirment ne pas pouvoir se défaire.

Le public, plus nombreux à chaque 
spectacle — trois sont à l’horaire du 
théâtre Corona de Montréal les 23,24 
et 25 avril —, est convié à la fête grâce 
aux photos prises par des téléphones 
portables et les enregistrements sau­
vages qui circulent sur la Toile. Il dé­
couvre cette rocambolesque entrepri­
se familiale qui s’affuble de chemises 
blanches ou de costards des années 
80, emmenée par deux frères poètes 
dilettantes (Win et William), un couple 
démiurge (Win et Régine, donc) et un 
ingénieur du son percussionniste (Ho­
ward Bilerman).

Lors de ces commémorations-fleu­
ves qui illuminent la torpeur de Phoe­
nix de Salt Lake City ou de Reno. le 
groupe se laisse aller à improviser sur

scène et navigue au gré de l’humeur 
ambiante. Rassemblée salue le cortè­
ge funéraire qui a présidé à la concep­
tion Av Funeral, le grand-père de Win. 
le guitariste Al vino Rey, et la mère de i 

Régine, décédés tous doux l’an der­
nier.

« Leurs c imbres ont été très présentes 
durant l’enregistrement de l’album. 
Win et moi écrivons sur ce qui nous en- ( 
toure et ce que nous vivons, des petites 
histoires, parfois anodines, parfois plus 
graves, comme un journal de bord. Mais 
ne me demandez pas de décrire nos 
compositions, j’en suis incapable. »

CHŒURS FOLK NOIR
Leur musique ne serait-elle pas tout 

simplement le meilleur argument de 
vente ? Ce mélange de pop nerveuse, 
entêtante, et de fluctuations éthérées, 
où l’usage d’instruments à contre-cou­
rant (accordéon, xylophone) révèle 
les textes sonnant comme des poésies 
sponttinées.

«La glace a recouvert les rua ins de 
mes parents/Je n’ai plus aucun rê­
ve/plus aucun projet/Je suis sorti 
dans la nuit/sorti pour trouver un 
peu de lumière/Je suis sorti dans la 
nuit profonde/Les voisins criaient 
qu'ils l’avaient trouvée» (Neighbor­
hood # 3)

Avec leurs chœurs folk terroir, ces 10 
chansons en anglais, baroques ou li­
néaires, varient sans repères, bordéli- 
ques. Win, dont le timbre évoque David 
Byrne, et Régine, toute pétrie de litur­
gie moyenâgeuse, sont une alternative 
à la musique ténébreuse déclinée par 
Godspeed, le trait d’union entre le rock 
de circonstance (Franz Fferdinand, Bloc 
l’arty) et le meilleur du label 4AD (This 
Mortal Coil). Ce Funeral brinquebalant 
pourrait bien s’imposer parmi les dis­
ques les plus exquis du moment.

Et preuve que l’irrésistible ascen­
sion de The Arcade Pire n’est pas pré- | 
te de s’arrêter, le groupe poursuivra 
son odyssée sur les scènes d’Europe 
en mai après une parenthèse de quel­
ques semaines à Montréal. (D'après •Li­
bération •)

> Les gagnants 
des prix June

Chanson de l’annee
j River Below, Billy Talent 
j One Thing. Finger Eleven 
j Crabbuckit. k-os 
j Not Ready to Go. The Trews 
_j Party tor Two. Shania Twain avec 

Mark McGrath

Artiste de l’année
J Bryan Adams 
J Céline Dion 
j Diana Krall 
Jk d. lang 
j Avril Lavigne

Album de l’année
□ Billy Talent, Billy Talent 
_i Miracle, Céline Dion
j The Girl in the Other Room,

Diana Krall
j Under my Skin, Avril Lavigne 
j Still Not Getting Any. Simple Plan

Album francophone de l’année
j Écoute-moi donc, Dany Bédar 
_l Audrey De Montigny, Audrey De 

Montigny
_i j’t’aime tout court, Nicola Ciccone 
j Marie-Elaine Thibert,

Marie-Élaine Thibert 
J Gros Mammouth Album Turbo,

Les Trois Accords

Groupe de l’année
□ Billy Talent
_j Great Big Sea 
U Simple Plan
□ Sum 41
□ The Tragically Hip

Album pop de l’année
□ Miracle, Céline Dion
□ Fete Dobson, Fete Dobson
□ Under My Skin, Avril Lavigne
□ Home, Ryan Malcolm
□ Still Not Getting Any, Simple Plan

Album rock de l’année
J Elocation, Default
□ Chuck, Sum 41
J Seven Circles. The Tea Party
□ Come Again, Thornley
□ In Between Evolution,

The Tragically Hip

Album adulte alternatif de l’année
□ All of Our Names, Sarah Harmer
□ Matt Mays, Matt Mays
□ Retriever, Ron Sexsmith
□ Day One, Sarah Slean
□ Want Two, Rufus Wainwright
Album alternatif de l’année
□ Funeral, The Arcade Fire
□ Let It Die, Feist
□ Now, More Than Ever, Jim Guthrie
□ The Slow Wonder, A C. Newman
□ Set Yourself on Fire, Stars
Album autochtone de l’année
□ Green Dress, Wayne Lavallee
□ Pishimuss, Claude Mckenzie
□ Full Circle, Pappy Johns Band with 

Murray Porter
□ Talma, Taima
□ KATAK, Florent Voilant
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Un festival 
aux ailes 
fragiles

Après six ans d’existence, le Ftestival de cinéma des 3 Amé­
riques se retrouve à la croisée des chemins. L’événement 
attire de plus en plus d'attention, de plus en plus de spec­
tateurs. 11 est de plus en plus respecté chez les produc­
teurs, les acteurs et les distributeurs de films. Mais la pré- 
carité de son financement l’empêche de déployer ses ailes, 
d’exploser, de franchir les frontières comme il le devrait. 
Québec veut-elle vraiment une grande fête du cinéma ? Si 
la réponse est oui, il faudra vite prendre les grands moyens 
pour assurer la survie de ce festival aux ailes fragiles.

Les organisateurs de l’événement ont beau se creuser les 
méninges, ils ne peuvent pas provoquer des miracles et fai­
re pleuvoir l’argent qui permettrait au FC3A de se démar­
quer davantage sur la scène internationale. Malgré leur pe­
tit budget, ils sont parvenus cette année à offrir une pro­
grammation intéressante et des événements festifs origi­
naux. Mais oubliez les grandes vedettes et la couverture 
médiatique hors frontières... Ça prend du bidon pour faire 
venir tout ce beau monde à Québec. Et pour 1 instant, le bi­
don se fait trop rare pour rêver à un festival plus ylontour, 
plus couru, plus connu ici comme à l’étranger.

«On piétine, lance la directrice du commissariat au ciné­
ma et à la télévision de la Ville de Québec, Lorraine Boily. 
On a répondu aux attentes. Les invités et le public nous 
disent qu'ils aiment le Festival. Mais on a besoin d’être ap­
puyés pour aller plus loin, pour en faire un événement de 
grande envergure. Le manque d’argent nous empêche d ex­
ploser. » Un cri d’alarme, ou plutôt de ralliement, que lan­
cent aussi le président du Festival, Yves Laçasse, et le di­
recteur du Festival d’été, Daniel Gélinas.

La direction du FC3A pourrait faire mieux si elle avait les 
moyens de ses ambitions. Elle pourrait se permettre de tra­
duire tous les films en français, au lieu de présenter aux 
spectateurs de Québec des sous-titres unilingues anglais 
dans plus de la moitié des cas. Elle pourrait inviter des ve­
dettes de prestige, enrichir la programmation, organiser 
plus de débats et d'activités, faire venir des journalistes de 
l’étranger pour offrir une plus grande vitrine aux produc­
tions en lice. Elle pourrait parvenir à faire parler de Qué­
bec davantage dans les trois Amériques.

La région doit donc se poser la question : aspire-t-elle à 
plus et à mieux ou préfère-t-elle se contenter d’un petit évé­
nement cinématographique qui finira sans doute par im­
ploser s’il n’est pas mieux financé? À mes yeux, la répon­
se à cette interrogation va de soi. Québec n’est pas un bled 
perdu. C’est une capitale, une ville qui possède un grand 
panache et qui a énormément à offrir aux touristes et à ses 
résidants. Une ville qui est aussi une passionnée de ciné­
ma et de culture et qui a tout pour plaire aux citoyens du 
monde. Nous avons un Festival d'été, un Salon du livre, un 
Carnaval d’hiver. Il est tout à fait normal que nous ayons 
aussi une fête du cinéma dans cette capitale qui mange de 
la pellicule avec avidité 12 mois par année.

Serge Losique nous avait négligés les derniers temps avec- 
son Festival international du film de Québec totalement bâ­
clé, qui remâchait tant bien que mal ce qui était présenté si­
multanément à Montréal. Les salles étaient presque vides, 
les vedettes de moins en moins nombreuses d’une année à 
l’autre. Avec sa programmation originale, le FC3A a pris 
lentement la relève et s’impose désormais comme un évé­
nement important. Il serait vraiment dommage de devoir re­
noncer à ce produit de qualité qui répond à un besoin et qui 
a été imaginé et conçu par des gens d’ici.

*****
Pourquoi Québec ne se permettrait pas de rêver? Pour­

quoi ne tenterait-elle pas de se projeter dans l’avenir en 
s’inspirant de l’exploit du Festival de Sundance, dans l’U- 
tah? Là-bas, la culture n’est pas considérée comme un far­
deau financier, mais comme un outil de développement éco­
nomique et un investissement très rentable pour les entre­
prises privées. Le Sundance Institute, qui supervise les 
opérations du Festival, demande cette année jusqu’à 
50 000$ à ses généreux donateurs pour obtenir une table 
de choix lors de son gala-bénéfice... Depuis 1978, le Festi­
val a fait ses preuves et le privé sait très bien qu’il a tout in­
térêt à être associé à l’événement.

Évidemment, le marché québécois n’a rien à voir avec la 
machine américaine. Et le FC3A est encore bien trop jeu­
ne pour susciter un engouement aussi percutant. Mais il 
faudrait à tout le moins que les gouvernements offrent un 
financement stable à l’événement pendant quelques an­
nées pour lui permettre de solidifier ses bases et de faire 
davantage ses preuves sur la scène internationale. Com­
ment convaincre le privé de se lancer dans cette aventure 
si Québec et Ottawa se font aussi chiches et peureux?

Les leaders de la région et les mordus de cinéma de­
vraient saluer l'audace et l'originalité de ce festival et ai­
der les organisateurs à aller au bout de leurs idées. Le 

FC3A a déjà accepté de s'associer au 
Festival d’été afin de minimiser 

les coûts d'administration de 
l’événement. Les gouverne­
ments pourraient mainte­
nant lui donner l’assurance 
d’un appui minimum à 
moyen terme, question de 
lui permettre de prendre 

| son envol et de lui éviter 
de s’écraser ou de piétiner 

encore longtemps.

La rockeuse 
se fait
plus
douce
Avec
Tout effacer, 
Marie-Chantal 
Toupin raconte 
comment sa foi 
l’a sortie 
de l’enfer 
d'une 
agression 
sexuelle

ï

MARIE CHANTAL TOUPIN
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Geneviève Bouchahd
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■ Six ans après avoir sommé les automobilistes du pont .Jacques- 
Cartier de la regarder dans les yeux, le regard de Marie-Chantal Tou­
pin se fait frondeur. «Non négociable», clame-t-elle sur la pochette* 
de sa dernière galette, bras croisés et menton buté. En personne, la 
rockeuse ne met toutefois pas trop de temps à trahir cette image d'in­
transigeance.

Selon Lorraine Boily. 
le FC3A a besoin 
d'être appuyé pour 
aller plus loin.

• pour en faire 
un événement 
de grande 
envergure
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«Sur mes photos d’albums, je ne suis presque jamais sou­
riante. C’est correct, mais dans la vie, je souris tout le 
temps. J’ai mon petit côté givré, ce serait le fun de le mon­
trer ! », lance-t-elle en éclatant de rire.

« Dans la vie, je suis assez négociable, ajoute-t-elle sans 
tarder. Je suis remplie d’amour, mais quand je suis à bout, 
je suis à bout. Je sais que je ne détiens pas la vérité, mais 
il faut de bons arguments pour me convaincre... »

Attablée dans un restaurant du Vieux-Québec, la blonde 
chanteuse transpire le bonheur. «Tu ne peux pas être mal­
heureux quand tu es tellement entouré d’amour », justifie- 
t-elle, en jetant un regard vers son gérant et amoureux, as­
sis à une table voisine.

Il faut dire que Marie-Chantal Toupin a de quoi se réjouir. 
Avec deux albums rock qui se sont attiré les faveurs 
des Québécois —et un troisième qui n'en promet pas 
mojns—t des tournées qui déplacent les foules et la signa­
ture d’un engagement qui lui permettra d’exporter sa voix 
sur le Vieux Continent, la rockeuse de 33 ans est prise dans 
un tourbillon dont elle n’ira pas se plaindre, elle qui a tri­
mé dur pour arriver à ce stade.

Au milieu d’une maladresse publicitaire et de problèmes 
de maison de disques, son début de carrière ne s’est pas 
fait sans heurts. Forte d'une collaboration avec son gérant 
et fiancé Eduardo Da Costa, la chanteuse assume mainte­
nant pleinement le produit qu’elle propose, ayant pris part 
à chaque étape de sa création.

«C’est l’album le plus facile que j'ai fait, parce qu’on l’a 
fait ensemble, reconnaît-elle, arborant fièrement un chan­
dail orné du titre de sa nouvelle galette. Au lieu de trouver 
18 tounes pour n'en garder qu’une dizaine, on y est allé par 
coups de cœur. On en avait 11, ce sont les 11 qu on retrouve 
sur le disque. J’ai vraiment été non négociable pour le 
choix des chansons et le stylisme de la pochette. »
DÉMONS EXORCISÉS

À l’écoute de AVw négociable, on remarque vite chez Ma­
rie-Chantal Toupin et ses collaborateurs un souci d affiner 
un peu le rock dont la chanteuse a fait sa marque de com­
merce : des textes plus soignés, une voix qui pousse moins 
vers les sons rauques, un effort de prononciation qui éva­
cue les « toé » et « moé » des chansons. La principale inté­
ressée, pourtant, affirme n’avoir pas changé.

« Quand je chantais “toé pis moé’’, c’était parce que c’était 
dans le texte. Je ne parle pas comme ça dans la vie, préci- 
se-t-elle. Sur le nouvel album, les paroles viennent beau­
coup de collaborateurs français et belge, c’est sûr que ça 
paraît dans les chansons. IMur le reste, c'est la même Ma­
rie-Chantal. Je n’ai pas changé, à part pour les rallon­
ges ! », rigole-t-elle en montrant sa blonde tignasse.

Cependant, la rockeuse s'est faite introspective sur Aon 
négociable, signant un texte dans lequel elle exorcise ses 
démons. Avec Tmil effacer, elle raconte comment sa foi l’a 
sortie de l'enfer d’une agression sexuelle.

«Je me suis libérée en l’écrivant, confie-t-elle sans hési­
tation. Je me suis dit que si moi, je me suis enlevé 150 livres 
des épaules, je peux peut-être en aider d'autres. Avec les 
lettres que je reçois, je suis un peu devenue une confiden­
te. Je lis des témoignages de madames de 70 ans qui tint vé­
cu la même chose, mais qui n'en ont jamais parlé. On ne 
peut pas vivre avec ça pendant autant d années. »

Si elle comprend que son public se pose des questions sur 
cette chanson. Marie-Chantal Toupin ne souhaite pas que 
sa triste ex^rience vienne éclipser les autres titres de I al­

bum. Après tout, c’est pour faire la paix avec son passé 
qu’elle a pris sa plume, pas pour y revenir constamment.

« ( )n n’est pas obligé d’aller voir l’agresseur et de lui di­
re qu’on lui pardonne, affirme-t-elle. Il suffit de se le dire 
à nous. Je* l’ai fait, je suis allée en thérapie, c’est ce qui 
fait que j’ai une vie de couple aujourd’hui. Le message de 
la chanson en est un d’espoir. Ça dit : j’ai IeiuI effacé, fai­
tes pareil. »

Cette vie de couple, Marie-Chantal Toupin l’évoque les 
yeux brillants. Celle qui livre une vibrante déclaration 
d’amour à son Eduardo dans la page de remerciements de 
son dernier livri-t n’hésite pas à 1e* réitérer eIe* vive veux.

«Dans la vie, je suis assez négociable.
Je suis remplie d’amour, mais quand 
je suis à bout, je suis à bout. Je sais 

que je ne détiens pas la vérité, 
mais il faut de bons arguments 

pour me convaincre...»
«Je n’aurai jamais assez de mots pour écrire ce que je 

ressens pour lui. Qu’il soit devenu mon gérant, qu'il ait VE*n- 
du sa fmsiness en alimentation pour s’occuper eIe1 moi, Eju il 
ait pris ses sous pE»ur investir Elans ma carrière, c est 
grand ! Même avec le plus gnts talent du momie, on ne va 
nulle part t(*ut seul. »

CE>mme (juoi urn* filkt dEi m<»to pE*ut aussi s ulmmlonnET à 
la tendresse et à la fragilité... « Ah mais c’est sûr !, insiste- 
t-elle. Je suis une rockeuse au c«*ur tendre, haïr moi, être 
rockeuse, ce n’est pas porter un coal eIe* cuir avec des 
studs. J’aime bum renlnT t(‘>t pEiur tricoter, rm* coucher et 
me lever de bonne heure. La seule chose quE* jE* rmi suis pE*r- 
mise, c’est un diamant dans la dent », illustre-t-elle en sou­
riant à pleine bouche.

VERS LA FRANCE
Dans les prochains mois, Marie-Chantal Poupin compte 

occuper son temps à peaufiner sE»n nouveau spectacle — 
qu’elle présentera au Capitole le 18 novembre—, tE>ut en 
travaillant sur l’adaptation eJe* son matériel pour le public 
français.

«J’ai envie de laisser la musique comme ça, mais p<tur les 
textes, il va falloir faire quelques changements. Des expres­
sions comme “chum de fille’’ ou “maudit bordel" n’ont pas la 
même signification en France. C’est un In-au problème ! »

Sa traversée de l’Atlantique, la chanteuse la voit comme 
un apprentissagE*. l’as question de se compliquer la vie ni 
de présenter aux Français un autre visage d’elle-méme. 
«Je ne vais pas de l’autre côté pour porter un masque », ex- 
plique-t-elle simplement.

Petite, Marie-Chantal s’amusait à simuler des entrevuE*s 
en parlant à la française. Quelques années plus tard, elle 
est consciente que son accent québécois et sa pmnEmcia- 
tion im»rdante pourront constituer des obstacles dans 
l’Hexagone. Mais la chanteuse ne se prend pas la tête et ne 
prévoit pas faire de comprEimis. « Non négEKlable ! », résu­
me-t-elle en riant !

Marie-Chantal Toupin rencontrera ses fans cet après- 
midi dès 13 h, dans la cour centrale des Galeries de la Ca­
pitale. ^ (_____

mailto:JLemieux@lesoleil.com
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[À L’AFFICHE La profonde détresse 
d’un reporter modèle

PHOTO MUSIOUEPLUS

HatUirn Hiz et ChaflUefont un Haut 
<ianx l'eni imnnement MuniqueVIuh, ou 
Un dévoilent leur engagement poético- 
politique en entrevue et en prentation.

Nancy Hall
Collaborntion spécinie

Incontournable. Le jour
où Kevin confie qu’un internaute l’a 
invité à des contacts sexuels en 
échange de 2(1$, ses parents lui ten­
dent un piège et le prennent en chas­
se. Le pédophile est aujourd’hui der­
rière les harreaux. Juntire, Kadio-Ca- 
nada à 17 h 30.

Film. L’histoire d’un génie de l’in­
formatique qui se fait recruter par un 
vétéran de la CIA aux méthodes peu 
orthodoxes. Cendant son entraîne­
ment, il se fait confier une mission où 
il en vient à confondre le vrai du faux. 
Avec Al l’acino et Colin Karri'll. Les 
(irandn Film* : Le Nouvel Agent, lladlo- 
Canada à 19 h 30.

Musique. Daniela Lumhroso 
retrace l’histoire du célèbre opéra- 
rock créé en 107!) par Michel Berger 
et Luc IMamondon, tandis que (iarou, 
Isabelle Boulay, Johnny Hollyday, Na- 
tacha St-lMer et plusieurs autres re­
prennent quelques-uns de ses hym­
nes légendaires. Spécial 25 ans de 
« Starmania », TV5 à 20 h

Spécialisé. Libérez-nous 
des libéraux est en voie de devenir 
l’hymne national du mouvement de 
contestation des étudiants de la pro­
vince. Batlam, Biz et Chafiik font un 
saut dans l’environnement Musique- 
Plus, où ils dévoilent leur engagement 
poétieo-politique en entrevue et en 
prestation. Artiste du mois d’airil à 
MusiqueFlus : Ixtco htcass, Musique- 
Plus à 22 h

Navet. Un chimpanzé accusé à 
tort d’avoir mordu un hockeyeur et 
qui se met au rouli-roulant, vous vou­
lez rire? Ciné-extra : Mon primate ado­
ré II, TVA à 18 h 30.

U
ne semaine avant son suicide, en janvier 1009, 
Gaétan Girouard consulte son médecin. Diagnos­
tic: dépression majeure. Le médecin lui conseille 
fortement de prendre un congé de travail et lui 
prescrit des antidépresseurs. Mais le reporter vedette de 

TVA voit déjà le grand titre dans le journal : « Gaé­
tan Girouard en dépression. » II n’est pas ques­
tion que les autres sachent dans quel état il se 
trouve, même pas sa propre épouse.

Six ans après sa mort, hi(jyruphies s’intéresse 
lundi soir au triste sort de Gaétan Girouard. Pré­
senté à 10 h, à Canal D, Un colosse aux pieds 
d’argile ramène à l’écran ce journaliste admiré, 
qui semblait nager dans le bonheur, mais que le 
perfectionnisme et la peur des poursuites judi­
ciaires ont détruit à petit feu.

La mort de Gaétan Girouard nous a tous laissés 
sans voix. Comment ce brillant journaliste, père 
de deux fillettes, qui transformait en succès tout 
ce qu’il touchait, a pu en arriver là? Plusieurs de 
ses proches témoignent de sa détresse insoup­
çonnée par le grand public, dont son épouse, Natalie Pré­
fontaine, sa partenaire de J.E., Jocelyne Cazin, et le jour­
naliste de TVA Martin Everell, qui l’a trouvé pendu dans sa 
maison de Sainte-Foy.

Comme bourreau de travail, on pouvait difficilement trou­
ver mieux. « Une machine », dira Jocelyne Cazin. À une cer­
taine époque, Girouard apparaissait dans Salut, bonjour! 
le matin, h J.E. et aux bulletins de 18 h et de fin de soirée. 
On lui avait même aménagé une petite chambre avec dou­
che au quatrième étage de TVA !

11 n’est pas exagéré de dire que Gaétan Girouard a contri­
bué à lancer une nouvelle forme de journalisme plus impli­
qué, où le reporter se mêle littéralement à la nouvelle. Une 
émeute au Forum ? Girouard est parmi la foule. Une crise à 
Oka? Il ira en direct confronter les Amérindiens. Pan ne gé­
nérale en raison du verglas? Gaétan se lance tête première 
en plein triangle de glace. Et à il poursuit les escrocs. 
Quitte à se faire des ennemis au sein même des Hells.

Le perfectionnisme 
et la peur des poursuites judiciaires 

Tont détruit à petit feu

Quand on lui propose de seconder Pierre Pruneau à la 
soirée des élections à Montréal à l'automne 1998, il insiste 
pour poursuivre l’animation de J E. en direct tous les mi­
dis à Québec. Derrière les succès qu’il accumule, on ne peut 
imaginer la fragilité de l’homme. Même sa performance sa­
luée à la soirée des élections ne le convainc pas de sa va­
leur. Au bout du rouleau, il passe les mois suivants à broyer 
du noir. « Tout le monde le trouvait bon, beau, fin, mais il ne 
croyait pas ça. Il pensait que les gens disaient ça pour lui 
faire plaisir », dira sa femme.

A peu près au même moment, Natalie Préfontaine décro­
che un emploi à Saint-Hyacinthe et Gaétan l’encourage à 
quitter Québec avec leurs deux filles. Se retrouvant seul 
dans sa grande maison de Sainte-Foy, le journaliste s’en­
nuie profondément.

Les poursuites qui s’accumulent contret/J?. n’ont rien pour 
le rassurer. « Il n’a jamais été capable de vivre avec les re­
proches », affirme .son épouse. Encore deux jours avant sa 
mort, il reçoit une nouvelle poursuite, une de trop. « J’ai vu 
un être rongé par une souffrance intérieure », confie Jocely-

Ri chard 
Therrien

HTherrumOïlesiiUil.orm

ne Cazin. Ses collègues ont beau le rassurer, il est persuadé 
qu’il va perdre son job à TVA et finir en prison.

Le passage le plus émouvant est celui où ses pro­
ches s’en veulent de ne pas avoir prévu le suici­
de de leur ami. « Vous seriez bien mieux sans 

moi », avait-il lancé à sa femme, 
avant de la rassurer. Quand elle a 
appris par téléphone que Gaétan 
ne s’était pas présenté au bureau 
le matin du 14 janvier 1999, elle a 
tout de suite compris qu’il venait 
de commettre l’irréparable. Les 
3U minutes qui ont suivi ont été 
les plus longues de toute sa vie.
Touchante, cette biographie si­

gnée Yves Thériault ne se conten­
te pas de raconter la vie d’un hom­
me, mais fait énormément réfléchir 
sur l’importance qu’on accorde au 
travail, sur l’ardeur sans fond qu’on 
peut y mettre, et surtout, sur la per­

ception que les autres ont de nous. Dans notre 
monde aveuglé par la performance, il faut avoir 
l’air fort, imperturbable et toujours le meilleur.
Mais à quel prix?

« TARATATA » REPREND DU SERVICE
À la télévision française, les chanteurs doivent la 

plupart du temps chanter en playback, appuyés par 
une bande sonore. Mais pas à Taratata, une émission de 
variétés qui a fait époque, probablement la meilleure du 
genre à la télé française. Sept ans après la disparition 
de la série régulière sur France 3 — il y a eu des 
spéciales en 1999 et en 20()<) —, Taratata 
reprend du service samedi soir pro­
chain, avec son animateur origi- 
nal, Nagui. Si tout va bien, TV5 
devrait la présenter chez 
nous dès cet été avec 
quelques mois de 
délai. Diffusée une 
fois par mois, 
l’émission passe 
de une à deux 
heures. Corneille 
sera de la deuxiè­
me émission, en 
mai, sur France 3.

Gaétan Girouard 
a contribué 
à lancer 
une nouvelle 
forme de 
journalisme 
plus impliqué, 
où le reporter 
se mêle 
littéralement 
à la nouvelle.
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Les refrains 
de l'enfance
Pour Lauren Posner, l'éthique 
de travail et les valeurs familiales 
occupent une place prépondérante

Kathleen Lavoie
KL a ro it'(<ï h solcil. c<> tu

B La beauté exotique du premier album de Lauren Posner, un éponyme enre^istn 
en collaboration avec l$ïor Bartula (Caïman Fu), puise son essence au répertoin 
traditionnel juif, un bouquet de chansons en yiddish de l’Europe de 1 Est et en hé­
breu de l’Israël contemporain qui a bercé les jeunes années de 1 interprète montréa­
laise d'origine torontoise.

Venue s’installer dans la métropole au 
début des années 90, au moment d’en­
treprendre un baccalauréat en biolo­
gie à l’Université McGill, Lauren Pos­
ner a souvent chanté, au cours de ses 
études universitaires, dans les bars et 
cafés de Montréal et Toronto, où elle 
est retournée brièvement avant de 
prendre définitivement racine dans la 
ville de Gérald Tremblay.

«À Tbronto, je ne savais pas quoi faire 
de moi. J’étais perdue, alors j’ai appli­
qué pour un doctorat en droits humains 
à Montréal. (...) Il y a quelque chose de 
spécial à Montréal. Quand je suis reve­
nue, je savais que je n'allais pas repar­
tir», a fait savoir la chanteuse.

Jamais, toutefois, durant ses impor­
tantes années de formation, la jeune 
femme n’a vu la musique comme autre 
chose qu’un passe-temps. Ce fut du 
moins le cas jusqu’au jour où son che­
min a croisé celui du bassiste Igor 
Bartula.

«Je l’ai rencontré par mon profes­
seur de français. Je suivais un cours à 
la Commission scolaire de Montréal 
dans une classe d’immigrants. J’ai fait 
entendre ma maquette à mon profes­
seur qui, lui, l’a fait entendre à Igor. »

Le musicien, dont la carrière était 
déjà bien lancée sur la scène montréa­
laise, n’a pas mis de temps à reconnaî­
tre le potentiel de la chanteuse dont le 
timbre agréable caresse si bien les 
tympans. Immédiatement, il a eu envie 
de travailler avec elle. Il n’en fallait 
pas plus pour convaincre Lauren Pos­
ner. qui voyait là la possibilité de réali­
ser un vieux rêve.

« C’est lui qui connaissait tous les au­
tres musiciens avec qui je travaille 
maintenant. Il était déjà bien connec­
té. C’est aussi lui qui a rempli l’appli­
cation pour une bourse du gouverne­
ment afin d’enregistrer le démo... » a- 
t-elle indiqué.

PIÈCES TRADITIONNELLES
Cette première maquette, réalisée au 

studio Voxtone, a très vite plu au pa­
tron de l’endroit, Fred Pellerin, qui n’a 
pas hésité à investir dans le projet. 
IToposant des versions réarrangées 
de pièces traditionnelles juives et quel­
ques compositions originales — Edgar 
Bori et Sylvain Sauvageau sont au 
nombre des collaborateurs —, l’em­
bryon d’album se voulait d’abord et 
avant tout un ouvrage de mémoire.

« Ces chansons étaient à l'intérieur 
de moi, explique Lauren IMsner. Elles 
faisaient partie de mon esprit. Je sa­
vais, lorsque j’ai commencé à tra­
vailler avec Igor, que lui aussi aimait 
cette musique. C’était donc clair qu’il 
y avait quelque chose à faire. IMur 
moi, c’était plus une question spiri­
tuelle. Quand Igor m’a proposé ses ar­
rangements, j’ai tout de suite aimé ça. 
Je n’avais jamais pensé qu’on pouvait 
arriver à trouver des arrangements 
qui allaient exprimer le sens des chan­
sons de cette manière. »

Ce refaçonnage de sonorités figées 
dans le passé en matière acoustique 
contemporaine a très vite intéressé 
Pierre Soupras. partenaire d’affaires 
de Jeff Stinco, guitariste de Simple 
Plan, chez Milagro Records. Tant et 
si bien que ces derniers ont fait de 
Lauren Posner la première recrue de 
la nouvelle étiquette indépendante 
montréalaise.

C’est ainsi que de petit projet à la ba­
se personnel l’enregistrement est deve­
nu un produit destiné au grand public. 
Sorte de main tendue vers les audi­
teurs de toutes confessions, le premier 
album de Lauren IMsner n'a pas pour 
autant été créé dans cet objectif.

« Je trouvais ces chansons vraiment 
belles et je me disais pourquoi ne pas 
les partager avec les gens de toutes les 
autres communautés? Aussi, je ne 
voulais pas chanter n'importe quoi. Je 
voulais que les chansons aient une si­
gnification pour moi. »

On ne s’attend pas à moins d’une fille 
chez qui l’éthique de travail et les va­
leurs familiales tiennent une place 
prépondérante. C’est d'ailleurs pour­
quoi la nouvelle maman ne sait pas en­
core comment elle parviendra à conju­
guer la vie de famille avec les carriè­
res musicale et universitaire au cours 
des prochains mois.

« La musique, si beaucoup de gens ai­
ment ça, je vais continuer. Je pense que 
y,p quelque choses partager. Mais je

ne pense pas mettre le reste de cote 
pour autant. J’ai toujours voulu ensei­
gner». fait encore savoir celle qui sera 
des programmations des prochains 
Festival international de jazz de Mont­
réal et Festival d’été de Québec. «Je 
suis très nerveuse, mais j’ai hâte ! »

«Je n’avais jamais pensé 
qu’on pouvait arriver à trouver 
des arrangements qui allaient 
exprimer le sens des chansons 

de cette manière»
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★ ★★★

ROCK
EN HAUTE ESTIME
À l’exception notable de Men Harper, personne n’a une 
meilleure moyenne de réussites dans mon palmarès que 
Josh Rouse. Album après album, le mélancolique chanteur 
me berce de sa superbe voix et de ses mélodies. Nashville, 
son cinquième CD, ne déculotte pas son auditeur mais s’im­
misce doucement sous la peau jusqu'à l’obsession. Ce qui 
rend chaque morceau si beau, c’est leur simplicité désar­
mante. Toujours Rouse cherche à épurer, ne conservant 
que des accords faciles à fredonner, souvent à la tjuitare 
acoustique, parfois au piano, mais toujours avec un lead à 
la guitare électrique, qu’il agrémente d’une instrumenta­
tion un peu en retrait, mais efficace à souhait. Jamais il ne 
force sur l’émotion non plus. Le lecteur aura compris ici 
que j’ai Josh Rouse en haute estime. Il n’a pas la stature 
d’un Springsteen, mais ses chroniques aigres-douces ne 
dépareraient pas Nebraska ou Tunnel of Love. Il n’a pas 
le génie d’un Neil Young au rayon folk-rock, mais ses CI) 
peuvent se ranger aisément entre Harvest et After the 
Gold Hush. Josh Rouse, l’auteur-compositeur le plus mé­
connu et sous-estimé d’Amérique? Absolument !
Éric Moreault (collaboration spéciale)
Josh Rouse Nashville (Rykodisc)

AUTRES SORTIES
Bravery Bravery

Morrissey Live at Earl's Court

Larry the Cable Guy Right to Bare Arms

Billy Dean !.. ! Th, w H< Litth

Glen Phillips Winter liiys for Summer

Gasoline Theory of a Deadmttn

Will Smith Lost ami Found

Andy Stochansky 100

112 liiin ami Pleasure

Crystal Pistol ( "rystal Pistol

The Game West Coast Resurrection

Matt Mays & Ell Torpedo Matt Mays a- Ell Ibrpedu

The Box Black Dog There

The Dissociatives The Dissociatives

Regina Spektor Soviet Kitsch

Kyle Riabko Kyle Riabko

RAPPEL
j Queens of the Stone Age Lullabies... ★★★★

Ici, la bande de Josh Homme se montre à la hauteur de sa 
réputation en proposant des lignes de guitare accrocheu­
ses, des rythmes toniques, mais surtout des mélodies ex­
plosives. Heureux festival de la distorsion. Lullabies to 
Paralyze brille, comme ses prédécesseurs, par la crudité 
de sa réalisation, par le contraste entre le corps de ses piè­
ces, ses ouvertures et ses finales, par son éclectisme à la 
fois cohérent et assumé. (Interscope—Universal)
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Schoenben
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Orchestral Pieces
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★ ★ ★
ÉLECTRONICA

BUFFET BOURRATIF

En musique électronique, Thievery 
Corporation est sans conteste le plus 
british des groupes américains. Le 
duo de Washington, entre trip-hop et 
acid-jazz, plane dans les mêmes cieux 
que Massive Attack. Et on ne peut pas 
(lire que The Cosmic Game, son qua­
trième Cl), se distingue outre mesure 
de la formule établie, pour ne pas écri­
re éculée: dub, sitar, rythmes brési­
liens, reggae, voix féminines, invités 
«spéciaux»... Quoique dans ce der­
nier cas, la liste comprend des choix 
inhabituels pour le genre: les Flaming 
Lips, l’eny Farrell (Jane’s Addiction) 
et David Dyrne (Talking Heads). 
D’ailleurs, Rob (Jarza et Eric Hilton 
réussissent à être suffisamment origi­
naux pour éviter que The Cosmic Ga­
me sombre dans la redite et les cli­
chés. Avec une production très solide, 
le duo navigue d’un style à l’autre, en 
accumulant les décalages, mais sans 
que ce soit — trop — désorientant. 
Certains vont beaucoup aimer. Per­
sonnellement, j’aurais préféré un buf­
fet moins bourratif et plus relevé en 
termes de quantité et de qualité. E.M. 
Thievery Corporation The Cos­
mic Game (Matador)
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JAZZ

L’ART DU CHANT

En Europe, ce disque de la chanteuse 
Elisabeth Kontomanou a reçu les plus 
élogieuses critiques. Des hommages 
mérités, faut-il convenir. Car Kontoma­
nou livre ici un album de chant jazz de 
la plus haute tenue, qui inscrit la chan­
teuse relativement peu connue dans 
une classe à part du jazz vocal. Fort 
bien appuyée par un trio dirigé par le 
pianiste Jean-Michel Pile, Kontomanou 
aborde le chant d’une manière qui rap­
pelle tout de suite Abbey Lincoln dans 
ses inflexions, sa façon d’allonger les 
phrases, de retenir les mots. On pour­
rait aussi citer Joni Mitchell pour l’am­
pleur. Cette voix est chaude, exulte de 
sensualité, est capable de passages su­
bis des aigus aux graves. Et aussi elle 
vibre et transporte une émotion qu elle 
sait tendre au paroxysme, hirfois c’est 
rugueux, sinon c’est doux. En fait c’est 
tout à la fois: ça a du relief. Et cette ca­
pacité de modeler la matière comme el­
le le veut, doublée de cette sensibilité, 
permettent à Kontomanou de s'appro­
prier un répertoire qui en a pourtant 
vue d’autres, Billie Holiday en tête. 
Gillaumc Bourgault-Côté (collabo­
ration spéciale)
Elisabeth Kontomanou Midniyht 
Sun (Nocturne)

★ ★ ★ ★
CLASSIQUE
POUR APPRÉCIER LA 
MUSIQUE DU XXe SIÈCLE

L’immense chef d’opéra qu’il est par 
son savoir et la diversité de son réper­
toire n’empêche pas James Levine de 
se montrer aussi un fervent défenseur 
de la musique symphonique du 
XX' siècle (et maintenant de celle du 
XXL), notamment des trois composi­
teurs de la « nouvelle école de Vien­
ne » : Alban Berg, Anton Webern et .Ar­
nold Schoenberg. Cette réédition, à 
prix doux, d’une gravure parue origi­
nalement en 1987, donne à entendre le 
soin, le souci, la sincérité musicale 
que le chef américain met à « humani­
ser » cette musique — qui peut si sou­
vent s’identifier à un exercice cérébral 
et désincarné — en l’éclairant de mul­
tiple couleurs et plans sonores et en 
en faisant ressortir avec à-propos ses 
filiations avec la grande tradition ger­
manique qui l’a précédée. Convenons 
que Levine dispose avec le Philharmo­
nique de Berlin d’un instrument d’une 
rare flexibilité et apte à conserver ses 
immenses qualités orchestrales dans 
un répertoire qu’alors il ne fréquen­
tait guère.
Marc Samson (collaboration spéciale)
Berg, Webern, Schoenberg
Orchestral Pieces (Eloquence IXï(î)

★ ★
CLASSIQUE
POUR MIEUX CONNAÎTRE 
ANDRÉ MATHIEU

Fort de l’immense succès remporté par 
sa version discographique du Concerto 
de Québec d’André Mathieu, le pianiste 
Alain Lefèvre poursuit ses efforts pour 
réhabiliter les réalisations de celui que 
l’on a désigné dans son enfance « le Mo­
zart canadien », qualificatif dur à assu­
mer s’il en fut. Je souhaiterais pouvoir 
partager son enthousiasme pour celui 
qu’il considère «l’incarnation du pur 
génie pour le Québec et le Canada» 
mais... Si certaines des pièces figurant 
dans ce nouveau disque témoignent 
d’une étonnante précocité (il s’y trouve 
des pièces écrites à quatre et cinq ans) 
et que d’autres dégagent des dons de 
mélodiste rattachés de près au post ro­
mantisme (l’influence de Rachmaninov 
s’y fait évidente), on ne saurait y trou­
ver une grande originalité et bien peu 
d’audaces harmoniques à mesure que 
Mathieu avançait en âge. Reste à louer 
.Alain Lefèvre pour la ferveur avec la­
quelle il défend cette cause et la sincé­
rité qu’il met à retracer ce pan de la lit­
térature musicale québécoise. M.S. 
Alain Lefèvre Hommage à Atidré 
Mathieu (Analekta)

★ ★ ★
MÉTAL

TIRER LES BONNES FICELLES

Formée en 1999, à lislet, la bande de 
Marionet-X en a surpris plus d’un en ra­
flant les honneurs du concours Envol et 
Macadam, l’année suivante. Synchros 
et dynamiques au possible, les gars 
donnaient dans un nu-métal décapant 
qui, tout en étant teinté d’influences 
américaines, laissait déjà présager une 
griffe originale. Xxev Anulysc nihilis­
te, sa deuxième galette qui flirte avec le 
trash, le quatuor a affiné son travail 
sans ne rien perdre de son mordant. 
Les textes francophones soignés—une 
denrée rare dans le genre— témoi­
gnent d’une réflexion sociale mûrie, 
bien qu’ils soient parfois un peu labo­
rieux, tandis que les structures des 
compositions sont propices à des déve­
loppements intéressants, qui permet­
tent à la troupe d’éviter d’être prévisi­
ble. On ne peut nier que la voix du lea­
der Vincent Marois ne se prête pas à 
tous les types d’intonation, or il sait va­
rier les approches et livrer ses textes de 
façon convaincante. Quant à ses com­
parses, ils sont solides comme le roc. On 
dit depuis longtemps que Québec est 
une ville de métal, voilà que la relève s’y 
profile! Nicolas Houle 
Marionet-X .1 nul y se nihiliste 
(Sepuku)

OFFENBACH
MATURE

AVEC

MARTIN DESCHAMPS
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ROCK

ROCK DE VELOURS

Vingt-cinq ans après avoir été U» pre­
mière formation québécoise à remplir 
le défunt Forum, Offenbach a récidivé 
hier, cette fois au Centre Bell en com­
pagnie de Martin Deschamps dans les 
souliers de feu Gerry. Four souligner 
l’occasion, la bande qui reunit Johnny 
Gravel. Breen Leboeuf et John McGa- 
le a décidé de faire un détour par les 
studios, le temps de revoir ses vieux 
succès dans une facture acoustique. 
Si la pertinence de la demarche est 
discutable, force est d’admettre que 
les gars s’en tirent avec mention hono­
rable. La section rythmique est solide. 
Leboeuf et Deschamps font du bon 
boulot à la voix, tandis que les arran­
gements de cuivres signes Jean-Pier­
re Zanella opèrent à merveille. Vrai 
que certains soli de guitares, qui ver­
sent dans l’excès, n’opèrent pas aussi 
bien qu’avec la distorsion, et que par­
fois les ehcrurs sont envahissants, 
mais les fans ne devraient pas trop 
s’en formaliser’. «L’histoire conti­
nue... ». peut-on lire au dos du livret. A 
ce chapitre, le plus gros du travail res­
te à faire. Une ballade inédite, en fin 
d'album, pourrait être un premier pas 
en avant. N.H.
Offenbach Nature (ZoneS)

★ ★★★
ROCK ALTERNATIF

BECK AU SOMMET DE 
SON ART

Après les rythmes euphoriques de 
Midnite Vultures. Beck nous avait 
surpris, en 2002, en nous berçant de 
douces mélodies sur Sea Change. 
Avec Guero, son sixième album origi­
nal. l'éclectique créateur nous refait le 
coup en nous tirant de l’ambiance dou­
ce-amère de la peine d’amour pour 
nous ramener dans l’atmosphère sur- 
voltée du plancher de danser. À la dif­
ference que cette fois, il n’y a rien de 
léger dans le nouvel effort du musi­
cien. Ni rien de trop grave par ailleurs. 
Beck livre ici l’un de ses albums les 
mieux équilibrés, avec ses arrange­
ments éclatés incluant échantillons de 
conversations en espagnol, effets so­
nores, rythmes électroniques, guita­
res grinçantes et rap. Guero marque 
aussi le retour derrière la console 
d’enregistrement de Tony Hoffer 
(Midnite Vultures) et des Dust Bro­
thers (Midnite Vultures, Odelay), qui 
ont laisse leurs griffes sur les enregis­
trements les plus marquants de Beck. 
Aventureux et éblouissant de tex­
tures, Guero montre ici Beck au som­
met de son art. Kathleen Lavoie 
Beck Guero (Interscope—Univer­
sal)

★ ★★★
POST-PU N K
SENSIBILITÉ POP 
ET GROOVE EXACERBÉ

On les a déjà désignés comme étant les 
« nouveaux Franz Ferdinand ». Si les 
Britanniques de Bloc lYirty proposent, 
avec le plutôt mal nommé Silent 
Alarm, un mélange tout aussi vivifiant 
de rock, de punk, de rythmes de danse 
et d’énergie explosive, un post-punk 
fait de couches de guitares distortion- 
nées mais avec une sensibilité pop et 
un groove exacerbé (Banquet. Heli­
copter et Luno), ils sont aussi capa­
bles d’adoucir le tempo et la puissan­
ce dans de délicieuses ballades telles 
que This Modern Love. Blue Light et 
So Here We Are. Dans la lignée des 
Smiths et des Stone Roses, avec ce son 
plus grand que nature, ces hymnes 
frénétiques, ces lignes accrocheuses 
et ces arrangements sophistiqués. 
Bloc hirty devrait pouvoir faire le pont 
entre production à caractère indépen­
dant et succès commercial. Ce faisant, 
il risque de donner le ton à l’année 
2005. K.L.
Bloc Party Silent Alarm (A’ice— 
Warner)

★★★1/2
HUMOUR

UN PEU CHICHE

Bienvenue à la ferme des Bleu Poudre. 
Ghislain Taschereau, Pierre Brassard 
et Jacques Chevalier offrent à leurs 
fans la crème de leur humour vache à 
Taquinons la planète!, ainsi qu’à la 
revue de fin d’année Taquinons U4. On 
a pensé aux nostalgiques de Raymond 
Beaudoin et à ceux qui préfèrent Dave 
Ash en leur permettant de sélection­
ner les sketchs par personnages. L’icô­
ne de Bonhomme: «la crème fouet­
tée». En prime, des bloopers jamais 
montrés, et la plupart des sketchs sont 
précédés d’une mise en contexte. 
Quand on sait que Patrick Groulx a mis 
en vente un coffret de trois DVD re­
groupant les meilleurs moments de 
son émission U' Grouh Luxe, on trou­
ve un peu chiches les Bleu Poudre 
de s’être contentés d’un seul DVD 
pour contenir deux saisons de télé et 
une émission spéciale. Nos coups de 
cœur: Bob Binette en père Noël qui 
distribue des condoms aux enfants 
(ouch !). et Gérald Larose en Géralo, 
parodie de Bobino. Nom d’une conven­
tion collective ! Richard Therrien 
Les Bleu Poudre Isi Crème 
(TVA Films)

★ ★★★
ROCK ALTERNATIF

TOUS LES SECRETS...

La série Classic Albums tâche de rela­
ter les grandes lignes de la confection 
d’albums qui ont marqué l’histoire 
contemporaine de la musique. Le der- 
nier-né de cette série, un documentaire 
portant sur la création de l’album .Vc- 
vermind de Nirvana, ramène le specta­
teur au tournant de la décennie 90 à 
Aberdeen dans l’État de Washington, 
où la bande de Kurt Cobain a érigé les 
bases du mythique album. Des séances 
d’enregistrements avec le réalisateur 
Butch Vig. qui reprend sa place derriè­
re la console le temps d’expliquer le tra­
vail effectué sur les pistes de l’album, 
jusqu'aux documents d’archives, dont 
des images de la première prestation à 
vie de Nirvana, en passant par d'éelai- 
rantes entrevues avec DaveGrohl. Krist 
Novoselic. David Fricke (Bolling Sto­
ne) — sans parler du bébé de la pochet­
te aujourd’hui adolescent ! —, tous les 
secrets de Nevermind sont ici révélés. 
Captivant récit, le document est com­
plété par une section bonus où sont 
consignées les scènes écartées lors du 
montage, comme une séquence portant 
sur la création du vidéo de Smells Like 
Hen Spirit. Un must. K.L.
Classic Albums Nirvana Never­
mind (Eagle Vision)
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■ De son propre aveu. Theory of a Deadman. trio 
vaneouvérois formé de Tyler Connelly (voL\). Dave 
Brenner (guitare) et Dean Back (basse), a appro­
ché son premier album, un éponyme sorti en 2002. 
comme une « expérience de laboratoire ». « On s est 
assis dans une pièce et on s’est dit qu'il fallait écri­
re une chanson devant durer trois minutes, avoir 
un refrain et déboucher sur un pont musical ». ex­
plique le chanteur Tyler Connelly dans la biogra­
phie du groupe.
Avec leur deuxième disque, les protégés de Chad Kroeger. 
chanteur de Nickelback et directeur de l'étiquette 604 Re­
cords, ont voulu non seulement se dissocier de leur men­
tor. mais approcher l'écriture de façon beaucoup plus or­
ganique.

Si la première méthode, aussi calculée était-elle, leur a 
permis de vendre 80 000 exemplaires de leur premier dis­
que au pays, avec des simples comme Make l 'p Your Mitul 
et Sothiity Could Come Between Cs. on ne peut qu’imagi­
ner ce qu’est en mesure de produire la démarche renouve­
lée du groupe !

Avec Gasoline, une nouvelle production réalisée par Ho­
ward Benson et mixée par Chris Lord-Alge, la fine équipe 
responsable de nombreux albums marquants du rock mo­
derne (Hoobastank, Papa Roach. P.O.D., My Chemical Ro­
mance. Cold), Theory of a Deadman est confiant d'être sur 
la bonne voie. Quelques semaines avant la parution de ce 
deuxième CD, alors que le groupe offrait quelques specta­
cles de promotion. LE SOLEIL s’est entretenu avec le gui­
tariste Dave Brenner.
31 Quel effet cela fait-il de se retrouver de nouveau sur 
la route avec un nouvel album prêt à être dévoilé ?
G3 C’est vraiment génial ! l’asser une année à la maison, 
c’est très long! Dans l’espace de le dire, la perspective de 
reprendre la route s'est rapidement mise à nous sourire. 
Après tout, c’est plaisant !
K En studio, avez-vous vécu les affres souvent asso­
ciées aux deuxièmes albums?
13 C’est vrai qu’un deuxième album, c’est un gros album, 
mais je ne comprends pas pourquoi tant de bands en font 
toute une histoire ! On s’est assis, on a jammé. Bref, on s est 
contentés de le faire sans se poser plus de questions. Et je 
pense qu’en bout de ligne, on a réussi à faire un excellent 
album.
31 Votre chemin, dans le monde du rock, a été ouvert 
par Chad Kroeger. Autant son adhésion vous a aidés au 
départ, autant elle a semblé vous nuire par la suite.
(3 C’est vrai. Je pense que nous n’avons pas eu la recon­
naissance que nous méritions pour le premier album à

cause de toute la
«C’est vrai qu’un deuxième 
album, c’est un gros album, 
mais je ne comprends pas 

pourquoi tant de bands 
en font

toute une histoire»!

À pleins
Avec Gasoline,
Theory of a Deadman 
veut poursuivre 
sur la lancée 
amorcée avec 
l’éponvme 
de 2002
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Pour son second album, le trio nmcouvérois a muüi non seulement se dissocier de son 
mentor Chad Kroeger. mais ai)procher l'écriture de façon Itetuinmp plus organique.

EDGAR 
BORI
CHANGER D'AIR

...over artiste invite
Vendredi S avril. 20h
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Souper-spectacle ; 89$ pour 2
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confusion qui ré­
gnait autour de la 
contribution de 
Chad Kroeger et de 
Nickelback. Pour 
nous, c’était très 
frustrant. On se 
faisait demander 
des trucs comme 
« Comment c’est
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d’avoir Chad Kroe­
ger écrire des pièces pour vous ? », alors qu on a\ ait fait 
le gros du travail nous-mêmes, sans l’intervention de qui­
conque d’extérieur.
31 Avez-vous senti le besoin de vous dissocier de lui 
avec Gasoline ?
[3 Je pense que ce n’était pas nécessaire. Je pense que no­
tre écriture a pris beaucoup de maturité. Ça sonne beau­
coup plus personnel. C’est vraiment notre son. Si les gens 
n’aiment pas ça, nous sommes vraiment dans le trouble, 
parce que c’est complètement nous ! C’est beaucoup plus 
dynamique et varié que le premier disque.
31 Comment en êtes-vous venus à travailler avec Ho­
ward Benson?
13 Nous l’avons choisi ! Le reste des gens avec qui on a tra­
vaillé, c’est son équipe. Le plus drôle, lorsqu’on est arrivés 
à son studio à Los Angeles, ç’a été de se rendre compte que 
la moitié de cette équipe était canadienne !
31 Comment s’est amorcée cette collaboration ?
13 On a rencontré Howard Benson et on a longuement dis­
cuté. Nous partagions la même vision pour cet album. Il 
était prêt à nous donner beaucoup de liberté. Après une se­
maine, on a dit ok. On va travailler avec lui.
31 Vous vouliez clairement accomplir un album rock 
à visée commerciale. Y a-t-il encore un public pour ce 
son à une époque où la musique populaire est domi­
née par des courants comme le punk rock, le hip-hop 
et le R&B?
13 Je pense que le désir pour du rock sonnant n’est plus 
aussi fort aujourd'hui. Ce que je pense, c’est que le rock ne 
va jamais disparaître. Dans notre cas. il n’y a pas de choix 
possible. C’est la musique que nous aimons faire.

31 Et la tournée? Ça vous satisfait toujours ?
[3 Je mentirais si je disais que c’est facile. On mange mal. 
L’autobus n’est pas équipé d’une cuisine complète. On 
aboutit trop souvent au McDonald’s ! Chaque fois qu’on 
doit dormir, le bus bouge... Ce n’est pas si difficile de dor­
mir quand le bus est arrêté, mais quand il bouge... On se 
réveille le matin et on est tout sauf reposés. (...) Sans 
compter que c’est une drôle d’expérience psychologique 
que de mettre des gens pendant un mois dans un espace 
aussi confiné. Ça expose les forces et les faiblesses de 
chacun On a tous des bonnes et des moins bonnes jour­
nées. On a tous des bonnes et des moins bonnes blagues ! 
Disons que ça contribue à la croissance personnelle et 
que ça force à résoudre les conflits. (...) Ce sont vraiment 
les spectacles qui font que tout ça est tolérable. Chaque 
fois, on essaie de donner notre maximum. Meme quand il 
n’y a que 20 personnes, comme c’est parfois le cas aux 
États-Unis.
31 C'est une éthique de travail que partagent tous les 
membres du groupe?
[B On se sent tous un peu obligés, je crois, de donner un 
bon spectacle. On était de ceux qui se payaient des billets 
pour tous les concerts qui passaient à Vancouver. On com­
prend les attentes des spectateurs.
3] Gasoline, ce n’est donc pas un titre qu’il faut pren­
dre seulement au sens propre, mais aussi au «en* 
guré, n’est-ce pas? Ça représente aussi l’énergie du 
«band »...
IB Gasoline, c’est du carburant. On ne peut se rendre nul­
le part sans elle. C’est ce que l’on explique dans une chan- 
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LA PRESSE

L'affaire The Box

" *i«î

Makih-Chkistink Blais_______
La Presse

■ Do à 19K!), The Hox a fait un mal­
heur au Québec avec un répertoire rock 
anglophone hop la vie (('loser Together, 
Ordinary People, etc.), mais dont le plus 
grand succès demeure pourtant... une 
chanson bilingue, L'Affaire Dumontier, 
lancée en 1985.

Le leader-parolier-compositeur-chanteur du 
groupe. .Jean-Mare l’isapia, y relatait une som­
bre affaire de meurtre en France au XIX' siècle, 
avec policiers français, juge, témoins et compa­
gnie — sans oublier un cas de personnalité mul­
tiple (!).

Eh bien, Jean-Marc l’isapia, lui, n’est pas mort 
et ressuscite même, toujours sous le nom de The 
Box. Avec de nouveaux collègues musiciens, ce­
lui qui est à la fois « le boss et The Box », comme 
il dit en riant, a lancé cette semaine l’album 
Plark Don There et sera en spectacle ce soir au 
Cabaret du Capitole.

«C’est le disque que je voulais faire 
avec The Box quand j’avais 23 ans, 

au début des années 80»

Le plus surprenant, ce n’est pas le retour de 
The Box. C’est que l'album soit du pur prog! Oui, 
du rock progressif, rien de moins.

« Pour moi, précise Jean-Marc l’isapia, ce n’est 
pas un retour, mais bien un “re-départ”. C’est le 
disque que je voulais faire avec The Box quand 
j'avais 2J ans, au début dos années NO: j’ai litté­
ralement été élevé sur Yes, Gentle Giant et Gene­
sis (groupes phares du prog). Mais à l'époque, et 
je l’assume, la musique était hyperformatée en 
fonction de la radio, c'était le rock solide qui 
marchait et comme je voulais vivre de mon mé­
tier de musicien, j’ai fait ce que j’avais à faire. 
Mais aujourd’hui, je n’ai plus ces contraintes. » 

Aujourd’hui, l’isapia est effectivement un com­
positeur de musiques de films et ûejlnyles ré­
puté : on lui doit aussi bien une partie de la mu­
sique du film La Beauté de Pandore (U1 Charles 
Binamé que l’indicatif de l'émission Planète Pub 
ou les ritournelles de Heineken, Saputo et com­

pagnie — la veille de notre rencontre, il venait 
d’en composer une pour les couches Pampers !

ALBUM CONCEPT
En d’autres termes, Pisapia est suffisamment 

indépendant de fortune pour enregistrer du rock 
progressif, dans son studio, à temps perdu : 
« Une des grandes leçons du monde de la pub, 
c’est la nécessité de la rigueur et d’une méthode 
de travail. C’est ce que j’ai appliqué à la création 
de Black Do<j There : je l’ai enregistré quasi en 
temps réel, vite et bien, entre 4 h et 10 h du ma­
tin, de juillet dernier à la fin février. »

( )r, qui dit prog dit... album concept ! C’est exac­
tement ce qu’est Black IMxj There, avec une tra­
me narrative très précise : après une courte in­
troduction techno plus ou moins convaincante 
(« mais c’était nécessaire, ça évoque le décolla­
ge d’une navette spatiale ! »), neuf chansons re­
latent la vie d'un jeune fermier de l’Ouest cana­
dien qui caresse le rêve de devenir astronaute, 
qui le devient pourtant malgré les embûches et 
dont la navette explose au moment du décollage, 
ce qui le fait passer dans un univers parallèle où 
il est assailli d’images de toutes sortes, bien que 
mené par une autre âme bloquée dans cet uni­
vers qui deviendra son guide (!). Et le chien noir 
du titre? « C’est une des images qui lui apparaît 
dans cet univers, explique Jean-Marc, il repré­
sente une menace — il jappe, mais il est muet. »

« Je suis très conscient que c’est un risque, cet 
album, reprend-il en souriant, mais c’est un peu 
comme si on regardait un film yougoslave dont 
on saisit à peine les sous-titres : on fait un voya­
ge en le regardant — un peu comme la chanson 
L'Affaire Dumontier était un voyage dans le 
temps et l’espace, elle aussi. Mes filles ont Iti et 
14 ans. Sais-tu ce qu’elles ont écouté religieu­
sement dans l’auto, l’autre jour? Afow Heart 
Mother de Bink Floyd (11170). Ça les faisait 
voyager. »

Black Don There est en anglais, n’en déplaise 
à ceux qui traitent parfois l’isapia de colonisé.

« L’anglais fait partie de ma culture au même ti­
tre que le français... ou l’italien, répond simple­
ment le principal intéressé. Moi, ce qui m’inté­
resse maintenant, c’est de faire ce que j’aime 
tout en faisant plaisir. Alors, samedi soir, avec 
mon band, je vais d’abord chanter une vieille 
tonne de The Box, puis faire l’album Black Don, 
et ensuite reprendre tous les grands succès de 
The Box. Rappelle donc à tes lecteurs que c’était 
des tounes Av partn ! »
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Jtum-.Marc Pisapia est aboard hui un compositeur 
de musiques de films et de "jingles • réputé: on lui 
doit aussi bien une partie de la musique du film 
• La Beauté de Pandore» de Charles Biname que 
l'indicatif de l'émission "Planete Pub» ou tes 
ritournelles de Heineken, Saputo et compagnie.
La ceille de l'entrerue, il venait dèn composer 
une pour les couches Pampers!

► Vous voulez y aller?
JOUI: The Box 
j QUAND: ce soir à 2H h 
_l OÙ: Cabaret du Capitole
J BILLETS: 32.7*5$
J TEL. : *594-4444
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CARRÉ DE SâBLE AM SAHARA
Jusqu'au 20 avril 2005Un des six ateliers d'exploration animés par nos sympathiques 

guides, dans le cadre de « Place à la famille »! Ces ateliers 
d'une durée de 20 minutes chacun, sont offertss,multan^ . 
on hnr^ire continu. Les samedis, de 13 h à 15 h, et les dimanches

S LA' LUMIIËRE
Jusqu'au 5 septembre 2005

Mystérieuse, précieuse, 
talentueuse, rassurante, 
performante, omniprésente... 
la lumière! Une brillante 
illustration alliant art et science.

Les collections du Musée sont prises au pied de la lettre!
De A à Z, 26 objets ont été jumelés à autant d'auteurs d'ici.

Jusqu'au 2 janvier 2006

Résultat? Une exposition unique, des textes savoureux.

N T SACRÉ* SACRÉ ARGENT I

Jusqu'au 19 mars 2006 Objet de magie blanche, de magie noire ou 
porte-bonheur... Découvrez la toute-puissance de l'argent, 
l'une des inventions qui a bouleversé l'humanité.

Le Musée de la civilisation est subventionné par le ministère de la Culture et des Communications.

LE MUSÉE EST OUVERT DU MARDI AU DIMANCHE, DE 10 H À 17 H, ET FERMÉ LE LUNDI. Tél. : 643-2158 WWW.mcq.org
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Programme

MOZART Sonate en do majeur. K 330
CHOPIN Sonate rf 3 en si mineur, op. 58
SCHUMANN Scènes d’enjants

RACHMANINOV Deux Préludes, op 23
LISZT Sonnet de Pétraque rf 104

et Rhapsodie hongroise rf 2

Billetterie du Grand Théâtre de Québec
643-81 3 1 1-877-643-81 3 1

www. clubmusicaldequebec. com
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Photograph? 
et cinéaste a ses 
heures, l'artiste 
de SJ ans arait 
entrepris des etu­
des en arts plasti­
ques avant de 
revenir a récri­
ture. un langage 
qui lui permet 
de s 'accomplir 
d'un point de 
rue personnel.

FRANÇOIS TRÉPAN1ER 
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d’un mrolier
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Merveille minérale, objet de collection et milieu de vie, le sable est 
une matière fascinante. Laissez-vous emporter par ce sable émouvant!
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■ François Trépanior ivrit dos chansons 
depuis une quinzaine d'annoos, sans 
qu’on n'en ait jamais entendu une seule. 
C’est que l’artiste originaire de Sainti^Foy 
ne chante pas lui-même ses couvres et 
qu’avant le 21 mars, il n’avait pas vrai­
ment envisagé de trouver un interprète 
pour embrasser ses mots. Mais les choses 
risquent de changer. En remportant le 
premier prix du concours de paroliers 
Chanson pour tes yeux de la journée de 
L'Hymne au printemps, l'auteur pourrait 
voir les portes s’ouvrir pour sa poésie.

« Il faut faire la différence entre les métiers d'au­
teur, de compositeur et d'interprète, note-t-il 
d’emblée. Des auteurs, il n’y en a pas des tonnes. 
Kt c’est compliqué au Québec parce qu'il n'y a 
pas non plus beaucoup d'interprètes quand on 
n'a pas envie d’écrire pour Star Acudc/nir. .le ne 
sais pas quelles retombées je verrai après ce 
concours, mais une chose est sûre, c'est le seul 
du genre qui offre une chance aux auteurs. »

Le passage à la compétition organisée depuis 
sept ans au Saguenay a été payant pour au 
moins deux anciens lauréats. Dave Richard, qui 
a soumis ses textes en 2002, a prêté ses mots à 
Sylvie Raquette — pour Luce Dufault — et Tomas 
Jensen, tandis que sa collègue Martine Coupai a 
collaboré avec Catherine Major.

Timide, François Trépanier ne semble pas 
oser espérer le même sort. Après tout, l’artiste 
multidisciplinaire maintenant établi à Mont­
réal ne connaissait pas lui-même la journée de

L'Hymne au printemps avant qu'un ami le pous­
se à participer h Chu tison pour tes peux, il y a 
un mois.

Son texte ht ris tiéce mitre a retenu l'attention 
d'un jury preside par Lue IV Laroehcllièrc 
François Trepanier s'est vu attribuer une lcour­
se de 2500$ ainsi qu'une bonne dose de recon­
naissance, lui qui peinait jusque-là à obtenir des 
commentaires sur ses créations.

« Ça fait 15 ans que j’ix-ris et je n'ai jamais vrai­
ment eu ch' feed-back Quand j'en demande* à 
mes amis, ils me repondent souvent qu'ils ne 
connaissent pas assez la musique pour se pro­
noncer. Mais à mon avis, le rapport est plus sim­
ple que ça 11 faut que le texte plaise à première 
vue. Ensuite, il est toujours temps de voir ce que 
l'auteur a voulu exprimer. »

S'il envisage, éventuellement, chanter lui-mê­
me ses textes, François Trépanier ne voudrait 
pas se passer de* l’apport d’un compositeur dans 
la naissance de ses chansons.

«Je n'ai pas envie d’écrire* de la musique, c'est 
un choix personnel que j’ai fait. Four moi, c’est 
un moyen d’entrer en collaboration avec un com­
positeur. C’est l'occasion de voir une autre per­
sonne entrer dans le processus de création. »

Photographe et cinéaste* à ses heures, l'artiste 
de J2 ans avait entrepris des études en arts plas­
tiques avant de revenir ü l’écriture, un langage 
qui lui permet de s’accomplir d'un point de vue 
personnel.

«Je vais dire quelque chose d'un peu eueu, 
mais pour moi c’est vrai ! Je* pense qu’on est tous 
sur Terre pour faire quelque chose pour les au­
tres. A part le fait que c'est pour moi un exutoi­
re, écrire est le seul moyen que j 'ai pour aider les 
autres. Je perds mes moyens devant la souffran­
ce. Mais je connais l’effet qu'ont sur moi les 
chansons de Barbara. Ferré ou (iainshourg. Ils 
ont le pouvoir de me faire pleurer s’il le faut, 
mais surtout de me faire* aller mieux. »

► Paris décembre

Paroles de François Trépanier

J'habite rue Madame 
Un p'tit hôtel gardé 
Où je rhum, où je rame 
Ou bien râle Ferré...
Depuis, Paname se fait glam
Paname prend les armes
Y'a plus qu'Solitude qui va
Et vient entre les parois
Même Léo a remis ses cellophanes
Même Paris, même Paris est en panne .

J 'habite rue Madame 
Un p'tit hôtel gardé 
Où je fume, m’embrume l'âme 
M’enrhume à en crever...
Depuis, même l'hiver, tu sais 
Fait des croix su ’/’calendrier.
Y'a plus que la Seine qui invite 
Offre une sortie, un exit 
Même Paris s'enferme, s'ermite 
Même Paris se tape une de ces cuites...

Il pleut, il neige
Il flaque, flaque dans ma tête
Je sans toi dans une ville qui devient glace

Je sans toi dans une vie qui devient garce 
Je Paris décembre 
Paris décembre ..

Il pleut, il neige 
À mourir debout 
À mourir debout

Etjen en peux plus de t'effacer du monde

J’habite rue Madame
Un p ’tit hôtel gardé
Où j’écume, des jours me came.
...Ou relis Vian... dis, t'as oublié... ?
Depuis, même le Luxembourg 
A une gueule peine d'amour...
Y'a plus que l'agonie ou Fgun 
En somme pour ma pomme...
Même Paris n 'supporte plus de vivre à moitié 
Même Paris, même Paris, tu sais...

Il pleut, il neige
Il flaque, flaque dans ma tête
Je sans toi dans une ville qui devient glace
Je sans toi dans une vie qui devient garce
Je Paris décembre
Paris décembre...
Il pleut, il neige 
À mourir debout 
À mourir debout ..

.Etjen ’en peux plus de t’effacer du monde

Du 12 avril au 7 mai 2005
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édagogie et diffusion
L’Orchestre symphonique de Lévis fête ses 20 ans

K É ni s Tremblay
RTrembluy@ lesoleil.com
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Octave Crémazie

Grand Théâtre

□e Saint-Pétersbourg
12avrilà20h

Plus de vingt danseurs interprètent 
cette œuvre audacieuse alliant danse 
classique, danse contemporaine et 
théâtre sur des extraits de Bizet, 
Ichaikov&kLat Scftnitin. •

Rabais de 20 % 
pour les étudiants !

Naviguez et achetez vos billets www.grandtheatre.qc.ca
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■ Rm de gens savent qu’il existe un orchestre symphonique à Lévis. 
Il existe même depuis 20 ans ! L’ÜSL est unique au Québec, avec son 
mélange de musiciens de 14 à 77 ans, étudiants comme vétérans, al­
liant harmonieusement pédagogie et diffusion. Mais en 2005, U sera 
difficile d’ignorer l’OSL, foi de Gilles Auger, qui se promet de célébrer 
dignement cet anniversaire.

« Nous allons crever le nuage de silence qui flotte sur le 
fleuve, entre Québec et Lévis ! Il est temps que toute la ré­
gion sache que l’OSL défend le grand répertoire, du baro­
que au contemporain, avec une insistance sur le classique 
et le romantique. Nous jouons Bach, Beethoven, Mahler, 
Tchaikovski, Sibelius... Nous ouvrons notre répertoire au 
maximum. Musicalement, il se passe vraiment quelque 
chose et, visiblement, le public répond, il nous reste à l’élar­
gir... » déclare le chef Gilles Auger, en entrevue.

Depuis la naissance du grand Lévis, ce rejeton légitime des 
fusions, l’OSL a étendu son territoire. «Nous revendiquons 
maintenant toute la région Chaudière-Appalaches, jusqu’à 
Montmagny. Nous seront en concert à Saint-Damien, le 
4 juin, puis à Beauceville, le 11 », annonce M. Auger.

Mais avant ces grands concerts anniversaires, l’OSL of­
fre aux chefs apprentis l’occasion unique de se faire la 
main avec un véritable orchestre symphonique, lors d’ate­
liers au Collège de Lévis, les 21 et 22 mars. «Ce sont les 
seuls ateliers de direction d’orchestre au Québec, confir­
me Gilles Auger. Le public peut assister à ces répétitions 
où trois ou quatre stagiaires dirigent l’orchestre. »

► Vous voulez y aller ?
J QUOI: Ateliers de direction d’orchestre 

de l'OSL
J QUAND : les 21 et 22 mai à 10 h et 

14h30
_l OÙ: Collège de Lévis salle Raymond- 

Couture
J BILLETS: gratuits

Une dizaine de spectateurs 
prennent place parmi les musiciens 

afin de vivre la musique 
en trois dimensions

L’Orchestre symphonique de Lévis poussera plus loin cet­
te expérience pendant des Journées de la culture, début oc­
tobre, au Collège de Lévis. « Depuis deux ans, nous obte­
nons un succès monstre en invitant les chefs en herbe à di­
riger l’orchestre, le temps d’une pièce. La première fois, les 
gens ont été surpris par cette invitation, et il a fallu un cer­
tain temps pour que le premier spectateur se décide. Je lui 
ai donné la baguette, indiqué le tempo... et il s’est lancé ti­
midement. Une fois parti, il ne voulait plus arrêter, et d’au­
tres se bousculaient pour prendre sa place ! Par la même 
occasion, nous mettons à la disposition des spectateurs 
quelques dizaines de sièges parmi les musiciens, pour 
qu’ils vivent la musique en trois dimensions et qu’ils fas­
sent partie de l’orchestre, en quelque sorte... »

Premier prix en musique de chambre en 1979, deuxième 
prix en clarinette en 1981, mastering en direction d’or­
chestre à Juillard (New York) en 1983, Gilles Auger a été 
guidé par Edwin Bélanger et James De Priest. « Sans Ed­
win Bélanger, je ne serais pas chef d’orchestre aujourd’hui. 
A son tour. De Priest m’a appris énormément de choses. 
J’ai eu la chance immense de diriger l’orchestre du Conser­
vatoire, et c’est cette chance que je veux donner à d’autres, 
avec l’OSL », ajoute M. Auger.

VOCATION ÉLARGIE
\près avoir occupé le pupitre de l’Orchestre des Jeunes 

du Québec, dès 1983, Gilles Auger a pris la direction de l’Or­
chestre symphonique de Lévis trois mois après sa fonda­
tion, soit en janvier 198(5. De 1991 à 2000, sa carrière s’est 
poursuivie à Montréal, jusqu’au moment où l’OSL lui de­
mande de revenir. « L’orchestre était en train de disparaî­
tre, et le collège m’a lancé un appel au secours, auquel j’ai 
répondu avec enthousiasme. J’ai toujours aimé enseigner, 
et ce poste me le permettait. Mais en revenant, j’ai élargi la

LE SOLEIL, JOCELYN BERNIER
Gilles Auger est revenu à l'OSL en 2000 pour empêcher cette 
formation de disparaître.

vocation de l’orchestre, qui était purement pédagogique, 
pour en faire aussi une formation de diffusion. Cela m'a 
donné l’occasion d'aborder un vaste répertoire à la tête de 
70 musiciens. De plus, ce mélange d’élèves talentueux et 
de musiciens aguerris me plaît particulièrement... C’est la 
seule formation qui occupe le créneau situé entre les or­
chestres symphoniques régionaux et les orchestres exclu­
sivement scolaires. »
A une époque où les-grands orchestres accumulent les dé­

ficits, Gilles Auger est heureux de se retrouver à la tête 
d’une formation symphonique bien subventionnée qui s’in­
tégre au réseau de l’enseignement.

Cette année de célébration culminera le 3 décembre, avec 
un grand concert en l’église Notre-Dame de Lévis. «Je ne 
vous dévoile pas tout de suite le programme, mais je vous 
promets que ce sera grandiose ! »
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L’Ensemble gospel de Québec 
célèbre son 10e anniversaire

Cntl laMpect uniirrntl du ut y if 
mwuail qui a seituit le* artutf*. 
qui f/Mtusfnt. a tf/n/m ptuiifi. 
la togf de* religieux chanteur*.

Série Week-ends électrisants 
Hydro-Québec

IkkKt.inyo

Geneviève Bouchard

(iBnuchard@ Icsolcil.coru

■ En H)!lô, la professeure de chant Solange Gilbert a eu l'idée de met­
tre ses études en pratique en formant une chorale. Une décennie, un 
album et de nombreux concerts plus tard. l'Ensemble gospel de Qué­
bec fait toujours résonner dans les murs de la capitale les rythmes du 
Mississippi. C’est en grande pompe que la vingtaine de choristes célé­
brera cet anniversaire en envahissant ce soir les planches du théâtre 
Capitole.

« Ce qu’on voulait d’abord et avant tout, c’est chanter et fai­
re connaître le gospel. Mais on est vraiment parti de zéro, 
raconte Ann Quigley, l’une des quelques membres fonda­
teurs toujours actifs au sein du groupe. Au début, on chan­
tait des mots. Mais on a commencé à comprendre le ryth­
me et la construction du gospel. »

L’idée de faire revivre les chants traditionnels des escla­
ves noirs américains dans une ville majoritairement blan­
che et francophone n’a jamais semblé farfelue aux yeux 
des choristes de l’Ensemble gospel. C’est plutôt l’aspect 
universel du style musical qui a séduit les artistes, qui 
épousent, à temps partiel, la toge des religieux chanteurs.

« Ce qu’on a d’abord à l’esprit quand on parle de gospel, 
ce sont les racines, l’esclavage, la spiritualité, reconnaît 
Ann Quigley. Dans notre répertoire, on parle beaucoup des 
droits fondamentaux. On a la volonté d’aller vers les gens. 
Ça ne se passe pas uniquement dans les églises. »

Chaque mercredi, professeurs, architectes, infirmières, 
avocats et autres actuaires qui forment l’Ensemble gospel 
de Québec se réunissent pour répéter. Loin de se confiner 
aux chansons traditionnelles, les choristes et leur direc­
teur artistique Claude Laflamme n'hésitent pas à rajeunir 
leur répertoire en glanant quelques titres dans les derniè­
res créations du gospel américain. C’est ainsi que le grou­
pe a intégré à son spectacle la pièce We Made it de Heze- 
kiah Walker, qui traite des attentats du World Trade Cen­
ter.

« Il fait un parallèle entre l’épreuve du 11 septembre et ce 
qu’il peut vivre par rapport à sa foi, note Ann Quigley. C’est 
ce qui nous caractérise. On veut atteindre l’équilibre entre

les racines du genre et le gospel urbain. Ce qui nous a ac­
croché, c’est l’harmonie des voix et des styles musicaux. 
On fait du gospel latino et du gospel country. Notre démar­
che s’oriente plus là-dessus que sur le côté spirituel. »

Forts de quatre représentations au Cabaret du Capitole 
dans les dernières années, les chanteurs abordent avec en­
thousiasme leur entrée sur la grande scène du théâtre du 
Vieux-Québec.

«C’est très excitant, lance Ann Quigley. La grande force 
du groupe, ce sont les ressources qui le composent. Nous 
venons tous de milieux très différents. Le bel avantage est 
que nous disposons de talents divers. Ça nous permet 
d’évoluer. »

Et à ceux qui reprochent à l’Ensemble gospel de Québec 
sa blancheur — une seule choriste est noire—, Ann Qui­
gley répond par une boutade !

« Si on pense aux États-Unis, le gospel est extrêmement 
populaire. Kirk Franklin est un peu notre figure de proue 
et il a autant de Blancs que de Noirs dans son chœur ! »

t Vous voulez y aller?
J QUOI : L'Ensemble gospel de Québec

J QUAND: ce soir à 20h30

J OÙ: théâtre Capitole

□ BILLETS: 25$ à 30$

J TÉL. : 694-4444

Quartango
symphonique !
15 et 16 avril 2005 Grand Théitra de Québec 20 h_____
Stéphane Laforest, chef d'orchestre 
Quartango, Richard Hunt, piano et arrangements 

Denis Plante, bandonéon 
René Gosselin, contrebasse 
Noémi Racine-Gaudreault, violon

Les musiciens chevronnés de Quartango transitent sans heurt 
entre tous les styles, revisitant tout aussi bien le répertoire 
pour orchestre symphonique que le répertoire d'artistes tels 
Gilles Viqneault OU André Gagnon, sans compter leur incursion du côté 
de la musique de film Retrouvez avec eux l'authenticité du tanyu argentin, sur 
les ailes du bandonéon bi sonore et d'instruments brûlant d’un feu inextinguible

Billets :
Orchestre symphonique de Québec 643 8486 
Billetech 643-8131

GVHydro 
Québec

partenaire de saison
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Une saison signée Yoav Taîmi
Orchestre symphonique de Québec

iy ff*

Yoav Talmi au piano, une œuvre de Bernstein dédiée à la mémoire de 
John F. Kennedy, un concert de Noël avec Marie-Nicole Lemieux, les 
quatre dernières symphonies de Mozart...

GRANDS CONCERTS La musique des grands soirs avec de talentueux solistes dont 
André Laplante, Brigitte Engerer, Robert McDuffie, Tracy Dahl sous la direction de Maestro Talmi ainsi 

que des chefs invités John Neschlmg, Kees Bakels, Bernard Labadie et Salvatore Accardo
9 soirées à partir de 125 $

HOMMAGE À MOZART présentée par RBC Groupe Financier 
Profitant du 250 anniversaire de naissance du célébré compositeur, cette série s'articule autour 
de ses quatre dernières symphonies en plus de présenter sa Grande messe en do mineur, un pur 
plaisir 1 4 soirées à partir de 62 $

CLASSIQUES À CROQUER De belles découvertes â savourer en compagnie 
de la chaleureuse comédienne Francine Ruel et les solistes Sergei Salov, Miriam Fried, Allen 
Hanngton et Arturo Nieto-Dorantes 4 soirées à partir de 62 S

SÉLECTION DESJARDINS Cinq rendez-vous avec de grands noms 
du monde de la musique symphonique sélectionnés avec soin

5 soirées à partir de 77 S

WEEK-ENDS ÉLECTRISANTS H Y D R O Q U É B E C Éclectisme 
électrisant avec le pianiste populaire Steve Barakatt, la soprano Lyne Fortin, la manmbiste 

Anne-Julie Caron et le tourbillonnant ensemble Kleztory 5 soirées à partir de 80 $

CONCERTS FAMILLE INDUSTRIELLE ALLIANCE 
Théâtre, mime, dessins animés et musique se conjuguent pour faire des dimanches après-midi de 

précieux moments en famillle avec, entre autres, Martin Dramville et Luc Guérin
3 concerts à partir de 35 S

RENSEIGNEZ-VOUS «t demandez 
votre brochure gratuite ! 643-8486

k

commanditaires de sénés

KpH RBC
EjS Groups' 
Prra Financier

Desjardins a-Hydro 
Québec

Cv>
INDUSTRIELLE ALLIANCE
âttvtaeci •• »»•» -n * •-

partenaire média
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ABONNEZ-VOUS
à la saison 2005-2006 
avant le 27 mai 2005
e t courez la chance de gagner 
un iPod d'Apple

a'Hydro 
Québec

partenaire de saison

V y Extraits sonores et 
programmation complète sur



L’OFFICE QUÉBÉCOIS DE LA LANGUE FRANÇAISE ET SES PARTENAIRES METTENT EN LUMIERE 
LES LAURÉATS DES MÉRITES DU FRANÇAIS 2005

« Le français : une langue branchée » c'est sur ce thème évocateur que s'est 
déroulée, du 4 au 24 mars, la Francofête, célébration du français et de la francophonie. À l'affiche : une pléiade d’activités 
dans toutes les régions du Québec, présentées avec humour et simplicité par Stéphane Archambault, porte-parole de la 
Francofête. Au nombre des festivités, deux galas au cours desquels l'Office québécois de la langue française a récompensé 
les efforts marquants d'entreprises, d'organismes ou de personnes en matière de promotion et d'usage du français. 
Félicitations à tous les gagnants et gagnantes des Mérites du français!

Stéphane Archambault, comédien et membre du groupe Mes Aïeux, porte-parole de la Francofête 2005

Le 10 mars 2005

Le gala des Mérites du français dans 
les technologies de Tinformation
Les Mérites du français dans les Tl célèbrent la conquête du cyberespace par les 
francophones et la vitalité du français dans les applications logicielles, les produits 
multimédias interactifs ainsi que dans les articles ou les médias traitant des nouvelles

technologies. C’est en présence de M. Henri-François Gautrin. ministre délégué au 
Gouvernement en ligne, et de M Nicole René, présidente-directrice générale de 
l’Office québécois de la langue française (OQLF), que s’est déroulée cette remise de 
prix, à laquelle ont également pris part les partenaires de l'OQLF dans ce concours, 
soit la Fédération de l'informatique du Québec, le Réseau inter logiû, le CEFRIO, 
l'Alliance numériQC et l’Association de l’industrie de la langue.

MERITES
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Site Internet - Grande organisation
Société de transport de Laval 

pour le site www.stl.laval.qc.ca

M Michel Feriand, président du conseil d'admi­
nistration de la FIQ, M Jacques Gosselin, 
directeur du Secrétanat à la politique linguis­
tique, M Pierre Giard, directeur général de la 
Société de transport de Laval (STL), M. Kevin 
Machabée, conseiller technique à la STL, 
M. Pierre Lavigueur, directeur de la planification 
et du développement, M Marc Laforge, 
directeur des communications de la STL, 
M. Henri-François Gautrin.

Site Internet -
Petite et moyenne organisation

Groupe ECP 
pour le site 

www.passepart.ca

M Benoît Beaudoin, producteur, 
Groupe ECP, M Jacques Gosselin, 
M François Tessier, réalisateur, Groupe 
ECP, M"1 Johanne Boucher, présidente 
de l'Association de l'industrie de la 
langue, M. Henri-François Gautrin, ministre 
délégué au Gouvernement en ligne.

Application logicielle - 
Grande organisation

Groupe Fortune 1000 pour 
le logiciel Acomba - Gestion 

de la relation client (GRC)
M™ Nicole Martel, présidente-directnce 
générale du Réseau inter logiO, 
M Michel Rosciszewski, directeur 
général de la Direction de l'autoroute de 
l'intormation au ministère des Services 
gouvernementaux. M Éric Gagnon, 
directeur des relations publiques du 
Groupe Fortune 1000 M. Henri-François 
Gautrin.

Application logicielle - 
Petite et moyenne organisation

Groupe Cathedra et Logilys pour les 
logiciels de gestion et de suivi de 

production Prodoc
M"* Nicole Martel, M. Bertrand Dumont, 
président du Groupe Cathedra, M** Manon 
Morin, coordonnatrice des ventes du 
Groupe Cathedra, M. Michel Rosciszewski, 
M. Pierre Brochu, président de Logilys inc., 
M. Henri-François Gautrin.

Article, reportage ou média 
spécialisé dans les technologies 

de I information
M. Bruno Guglielminetti et 

Radio-Canada pour le Carnet techno
M'’ Nicole René, présidente-directrice 
générale de l'OQLF, M" Liette D’Amours, 
directrice des communications et du marke­
ting du CEFRIO, M. Bruno Guglielminetti, 
spécialiste des nouveaux médias à la société 
Radio-Canada, et M. Henn-François Gautrin.

et F**

Multimédia interactif - Apprentissage 
en ligne - Bell Canada, en partenariat 

avec Alogia Communications 
pour lu Centre d 'aide virtuel du projet

IP cher Bell Canada

M. Alain Thibault administrateur de l'Alliance 
numénQC, M. Laurent Bélisle, chef du Service de la 
francisabon des entreposes et des technologies de 
l'informabon à l'OQLF, M. Richard Hill, associé de 
la société Alogia Communicabons inc., M. André 
Boutet chargé de proiet - gesbon de la téléphonie 
IP de Bell Canada, M. Henri-François Gautrin.

KHWl-K»------------
Site Internet - Site Internet - Application logicielle - Grande organisation Multimédia interactif -
Grande organisation Petite et moyenne organisation Mention d'honneur à l'Université du Québec en Jeux et ludacticiels
Mention d'honneur à Mention d'honneur au Réseau de veille en tourisme Outaouais et au Conseil national de recherches Mention d'honneur à
l'Arrondissement du de la Chaire de tourisme de l'ESG UQAM du Canada pour le projet Barça Ingenio, filiale de
Plateau-Mont-Royal pour le site www.veilletourlsme.ca Loto-üuébec
pour le site Mention à la Fédération des Application logicielle - Petite et moyenne organisation pour le jeu Eldorado
www ville, montreal. qc. ca/plaleau producteurs de porcs du Québec Mention d'honneur à Trellisys Technologies inc.

pour le site www.teporcduquebec.qc.ca pour la version française et la localisation de SyteLine 7

Multimédia interactif - Jeux et ludacticiels
Édizoom pour L'Amérique française

M Laurent Bélisle, M. Alain Thibault, M. Ara Kermoyan, 
représentant de la société Édizoom, M. Henri-François Gautrin.

Le 21 mars 2005

Le gala des Mérites du français au travail, 
dans le commerce et pour la francisation 
des nouveaux arrivants
Par ces Mérites, l’Office québécois de la langue française reconnaît les efforts de ceux 
et celles qui font rayonner le français dans leur milieu. Le prix Camille-Laurin est

MERITEMERITE

décerné à une personne qui, par son engagement, contribue à la promotion du 
français dans sa sphère d’activité. Les prix ont été remis par M. Guy Dumas, 
sous-ministre associé, responsable de l’application de la politique linguistique au 
Secrétariat à la politique linguistique, Mme Maryse Alcindor, sous-ministre du ministère 
de l'Immigration et des Communautés culturelles, et Mme Nicole René, présidente- 
directrice générale de l'Office québécois de la langue française.

Cirque du Soleil
M Éric Chenoix. réviseur. M™ Marie-Hélène 
Martineau, coordonnatrice au développe­
ment organisationnel, M Kerry Knapp, chef 
d'équipe des services linguistiques. M. Marc 
Gagnon, vice-président principal des services 
corporabfs. M"* Monique Roy, conseillère en 
francisation, OQLF

Centre de réadaptation 
La Myriade

M" Brigitte Bédard, agente d’information, 
M Robert Lasalle, directeur général, 
M" Danielle Corbeil. conseillère en franci­
sation, OQLF

Bell Hélicoptère Textron 
Canada

M Mathieu Prud'Homme, directeur, 
soutien à la fabrication. M. Éric Lachance, 
superviseur de la planification et des 
méthodes. M Martin LeBlanc, directeur, 
réglementation et conformité. M Réiean 
Kirouac. conseiller en francisation. OQLF

Syndicat des
communications, de l'énergie 

et du papier (SCEP)
M. Gaétan Daoust, conseiller syndical 
et responsable de la formation pour les 
membres du Québec. M” Diane Sicotte, 
directrice de la francisation, OQLF

F MERITE
Les importations Pier 1 (U.S.) inc.

M. Martin Bureau, gérant du Québec et des Maritimes, M™ Judith Pelchat, 
traductrice et présidente du comité de francisation, M, Jim Waecther, 
directeur divisionnaire, M. Daniel Tremblay, conseiller en francisation, OQLF, 
M-' Marie-France Nicolas, gérante du marchandisage visuel

COMITÉ DE FRANCISATION

MÉRITE

Louis Garneau Sports inc

FRANCISATION DES NOUVEAUX ARRIVANTS

MÉRITE DU MICCMERITE DU MICC MERITE DU MICC
Cinémas Famous Players de Viacom Canada inc.

M"" Lucie Bélanger, conseillère en francisation. OQLF, M Alain 
Chamberland, traducteur, M~ Geneviève Saulmer, gérante générale, 
Starcité Montréal. M. Jacques Fortier, directeur pour la province de 
Québec. M'' Chantal Genest, adjointe exécutive

MENTION SPÉCIALE

Papier Masson Itée.
M-* Monique Bisson, conseillère en 
francisation, OQLF, M. Michel Proulx. 
coordonnateur formation et des com­
munications. M Daniel Couillard, 
technicien en électo-instrumentation 
et membre du comité de francisabon

Collège de Bois-de-Boulogne
M’Louise Martin, conseillère pédagogique. M"" Maryse 
Alcindor. sous-ministre du MICC. M' Louise Fortin, 
conseillère pédagogique, responsable des programmes 
de formation pour les personnes immigrantes

Cégep de Jonquière
M. Robert Montpetit, directeur du Service aux 
entreprises et aux organisations. M' Jo-Ann 
Prebinski. directrice du Centre linguistique, 
M~' Maryse Alcindor. sous-ministre du MICC. 
M"' Évelyne Trudel, professeure. M'1 Simone 
Boudreault. professeure

Solidarité ethnique régionale de la 
Yamaska (SERY)

M. Salah Chraiet. vice-président du Conseil 
d'administration, M” Anne-Laure Pravert, 
directrice. M'- Maryse Alcindor, sous- 
ministre du MICC, M. Jean-Claude Favier, 
directeur adjoint

V n
Dans ( Administration : 

Commission de la santé et de la 
sécurité du travail

Rangée arrière : M Robert Bélanger, 
chef de service. Direction de la préven­
tion-inspection , M'’ Hélène Saint- 
Pierre. chef du Service des stratégies 
de communication, M Pierre Bouliane, 
conseiller en prévention, Association 
Sectorielle Transport Entreposage 
(ASTE). M François Fontaine, 
inspecteur, chef d'équipe en préven­
tion-inspection. Rangée avant : 
M~ Véronique Voyer, conseillère en 
communicabon, Service des stratégies 
de communication. M” Nga Hoang, 
conseillère en prévention-inspection. 
Direction de la prévention-inspection, 
M” Claudette Lefebvre, réviseure lin­
guistique, Service des stratégies de 
communication. M- Lyne Péloquin. 
conseillère en francisation, OQLF

-'il a.

PRIX CAMILLE-LAURIN

Dans les médias :
Table de concertation sur la 

qualité de la langue dans les 
médias

M Michel Dionne, directeur des 
nouvelles. Le Journal de Québec. 
M™ Nancy Leggett-Bachand. directrice 
générale, Hebdos du Québec. M Michel 
Arpm. président. Association cana­
dienne de la radio et de la télévision 
de langue française. M"* Fabienne 
Couturier. Fédérabon professionnelle 
des journalistes du Québec. M François 
Gauthier, représentant des médias 
communautaires. M Paul Roux, 
Associabon des quotidiens du Québec

/

Dans renseignement collégial 
et universitaire :

Trésor de la langue française au 
Québec (Université Laval)

M Robert Vézma. terminologue. OQLF. 
M. Jean-François Smith, professionnel 
de recherche et webmestre. M"* Louise 
Bourcier. secrétaire du projet, 
M. Claude Poirier, professeur et 
responsable du projet. M" Geneviève 
Joncas. professionnelle de recherche. 
M™ Myriam Cfité. professionnelle de 
recherche

Dans les entreprises :
Les magazines de la Fédération 

des Caisses Desjardins
M” Liette Grondin, conseillère en 
francisation, OQLF, M’* Brigitte 
Cloutier, représentante publicitaire. 
M. André Forgues. directeur, direebon 
des communications. M Pierre 
Goulet, rédacteur en chef, La revue 
Desiardins. M"' Micheline Piché, 
rédactrice en chef. Mes Finances - Ma 
Caisse. M" Solange Deschênes, 
réviseure

En toponymie :
Ville de Trois-Rivières

M Claude Lacroix, conseiller 
municipal, président du comité sur 
la toponymie. M Yves Lévesque, 
maire de la Ville de Trois-Rivières, 
M™ Danielle Turcotte, directrice de 
la Commission de toponymie

Prix Camille-Laurin
0' Serge Quérin

D' Serge Quérin, M- Nicole René, 
présidente-directrice générale de l'Office 
québécois de la langue française, et M. Guy 
Dumas, sous-ministre associé, responsable 
de l'applicabon de la polibque linguisbque 
au Secrétariat à la polibque linguisbque

a*Hydro 
Québec

Office québécois 
de la langue 
française

Québec SS
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LA SAISON 2005-2006 EN SUSPENS

Les Théâtres associés 
et l'Union des artistes 
négocient en catimini

Gestion EDC et Zone3 présentent

Jean St-Hu-aike
JStHilaire@le8oleil.eom

■ Y aura-t-il du théâtre à Québec et au Québec en 
2005-200b ? Oui. Aura-t-on droit à tout le theatre au­
quel on nous a habitués ? Ça reste à voir...

Chez les eompajmies indépendantes et chez la 
plupart des diffuseurs, la vie suivra son cours. 
.Ainsi le Périscope lance-t-il lundi sa programma­
tion de la saison 20U5-20ÜG. En revanche, chez 
les membres des Théâtres associés inc. (TAI), 
c’est l’impasse. Les comédiens sont sans contrat 
de travail depuis trois ans et, fin janvier dernier. 
l’Union des artistes (U(LA) a décrété un moratoi­
re sur les ententes avec ces maisons pour la sai­
son prochaine. Ce n’est pas tout, l’UdA exige une 
modification importante au mode de rémunéra­
tion, soit le paiement des heures de répétition.

Les TAI et TUdA dressent 
le même diagnostic en regard 

de la rémunération des comédiens : 
elle est insuffisante

Jusqu’ici, en principe, les 110 heures statutaires 
de préparation étaient rétribuées à même le ca­
chet de représentation... Aux dernières nouvel­
les, l’UdA réclamait 18$ l’heure de répétition, les 
TAI en offraient 12$.

Conséquence utile de ce bras de fer : les théâ­
tres en cause sont dans l’impossibilité de distri­
buer les rôles et ne peuvent lancer leur program­
mation. Or, on entre dans la période coutumière 
des lancements, opération cruciale s'il en est en

ce qu’elle suscite les abonnements, les premiè­
res entrées de fonds.

Conséquence aggravante pour les gens de scè­
ne : les TAI ne sont pas n’importe quels théâtres, 
ce sont nos scènes institutionnelles, les plus gros 
employeurs, quoi, bien qu'ils ne soient qu une 
douzaine, ils cumulent 40 % de la masse salaria­
le de tous les théâtres subventionnés par le 
Conseil des arts et des lettres du Quebec. IVpuis 
le début du conflit, ils invoquent que leurs sub­
ventions sont gelées jusqu’à 2007 et qu’en consé­
quence, une majoration salariale de leurs effec­
tifs se traduira par une diminution du nombre de 
rôles distribués, et à la limite, du nombre de pro­
ductions.

À Québec, seuls le Trident et la Bordée en font 
partie. La perspective d’une grève des praticiens 
ou d’une annulation de la saison, peu importe, 
est atterrante pour les parties concernées. A el­
les deux, ces compagnies distribuent environ 
70 rôles, embauchent neuf metteurs en scène, 
neuf équipes de concepteurs... 11 y a là une mas­
se d’emplois dont on peut difficilement faire 
l’économie. Les gens de scène au premier titre, 
eux qui exercent dans une ville où le théâtre re­
présente leur débouché quasi unique. Quant aux 
théâtres, ils sont confrontés à des frais incom­
pressibles, chez l’un de loyer, chez l’autre d’hy­
pothèque, sans compter leurs obligations envers 
le personnel.

BLITZ DE NÉGOCIATIONS
Une négociation serrée se joue en­

tre l’UdA et les TAI. Après un 
échange acrimonieux de chif­
fres, les parties se sont tournées 
vers la médiation. Elles ont 
convenu de ne pas négocier sur 
la place publique, de donner sa 
chance à un règlement, nous 
disait jeudi le président de l’U- 
dA, Pierre Curzi, dans un court 
entretien téléphonique.
Les TAI et l’UdA dressent le mê­

me diagnostic en regard de la ré­
munération des comédiens : elle est in­

suffisante. La semaine dernière, Le De­
voir dévoilait quelques chiffres à ce pro­

pos. La taille des salles sert de base à la 
grille salariale. La rémunération moyenne 

par représentation s’établit à 87,59$ dans 
les petites (Quat’Sous, Espace Go), à 106,36$ 

dans les moyennes (Trident) et à 137,64$ dans 
les grandes (TNM, Jean-Duceppe). Les deman­
des de l’UdA s’inscrivaient dans une fourchette 

de 140 à 240$, tandis que les TAI propo­
saient de 100 à 150$.

M. Curzi ne nie pas que ces chiffres 
aient été mis de l’avant, mais il les 

dit périmés. Les parties ont fait un 
effort de rapprochement, affirme- 
t-il, « on cherche vraiment en tou­
te bonne foi ».
A-t-on le choix ? Le temps pres­

se, on doit arriver à une hypothè­
se de règlement avant le 17 avril. 
Ce jour-là, un dimanche, quelque 
1100 comédiens représentés par 
l’UdA décideront s’il faut ou non 
se produire chez les TAI en 
2005-2006.

Les deux parties se sont tour­
nées l'ers la médiation. Elles 
ont convenu de ne pas négocier 
sur la place publique, de don­
ner sa chance à un règlement, 
a indiqué le président de IVdA, 
Pierre Curzi, dans un court 
entretien téléphonique.

t il
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MARIE-CHANTAL TOUPIN
Nouveau spectacle
inspiré de l’album
Non négociable

VENDREDI 
18 NOVEMBRE
au Théâtre Capitole M

Réservations : 
694-4444 
1 800 261-9903 
www.bllletech.com

Montréal : 15 novembre Théâtre St-Denis
La Baie : 19 novembre Théâtre du Palais municipal
Sherbrooke : 23 novembre Salle Maurice O’Bready

Nouvel album en vente maintenant
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AJOURNEE 
DU LIVRE

1

Des idées 
à votre portée!

Le 5 avril 2005
Découvrez un genre littéraire 
bien vivant en participant 
à une journée d'activités 
à la Bibliothèque de 
l'Assemblée nationale 
du Québec

Tables rondes
15 h à 17 h 30
• Les citoyens et

la réforme du mode 
de scrutin

• Faut-il laïciser l’école?

Remise
des prix littéraires
17 h 45 i

Informations : (418) 643-4032 ou www.assnat.QC.ca

, kHjmcc du 
livre politique 
^ (OiQftébct

Q ii t B ec

Bibliothèque de l'Assemblée nationale 
Édifice Pamphlle-Lc May 
1035, rue des Parlementaires 
Accès par la porte 30

Chango Family Charles Dubé De Larochellière Vincent Valliéres

Th< Am Pu il Ch.tmpUin 
M J» l.t Ch tuvon

RECHERCHE DE 
CAMELOTS PÉDESTRES

Pour faire partie de l'équipe de camelots, 
contactez-ncus au 686-3344 ou 

sans frais pour les gens de l'extérieur
at 1 866 686-3344

1
«. nj» du vm-OrnrxMm
Quttwc

(418) 692-2631

Babylon bypass 
vendredi 15 avril 

et vendredi 6 mai, 20 h

Réverbère
samedi 16 avril, 20 h

Entre quatre yeux
jeudi 21 avril, 20 h

4 •

Chacun dans son espace
samedi 23 avril, 20 h

Québrr ES

mailto:JStHilaire@le8oleil.eom
http://www.bllletech.com
http://www.assnat.QC.ca
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Haut-parleurs Modèle Montage 
noir ou cerisier 

Cour. : 2000$

SPÉCIAL 1500*

ARTS THEATRE
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A
AU LDI FLIGHT

www.auflioliKht.qc.ca
fermé le dimanche SPÉCIALISTt en SON et IMAGi 
Î55, MARH-OI l'INC AkNAIION, l/l f BK 687-9252

LE SOLEIL Le samedi 2 avril 2005

Leu accemsoire», 
qu 'on dirail 
empruntes 
au cinema 
muet, sont 
d’une fantaisie 
et d'une désuétu­
de charmeuses.

Grand Théâtre

Ca
La Comédie Musicale

are
de Joe Masteroff musique John Kander paroles Fred Ebb traduction et adaptation Yves Morin

MISE EN SCÈNE DENISE FlLIATRAULT

Évec Sylvie Moreau, François Papineau, Stéphane Gagnon, Miche;. Monty,
LISABETH CHOUVALIDZÉ, MARIE-EVE PELLETIER, JEAN-MARIE MONCELET ET EMILY BÉGIN

DIRECTRICE MUSICALE PATRICIA DESLAURIERS CHORÉGRAPHE CHANTAL DAUPHINAIS DÉCORS 
RAYMOND MARIUS BOUCHER COSTUME FRANÇOIS BARBEAU LUMIÈRE NICOLAS DESCÔTEAUX

« Un seul mot pour résumer ce 
spectacle: remarquableI»

- Isabelle Guilbault, Radio- Canada

« Une expérience totale. J’ai adoré I »
- Linda Tremblay, CITF Rock-Détente

« Sensuel et troublant. Superbe mise en 
scene de Denise Filiatrault. »

- Alexandra de Coster, Rythme FM

« Jouissif. La distribution y est pour 
beaucoup. Manquez pas ça ! »

- Caroline Dupont, Énergie

Du 2 au 5 juin
Rabais de 20% 

pour les groupes 
de 20 personnes 

ou plus !

Naviguez et achetez vos billets www.grandtheatre.qc.ca

Billetterie 643-8131 1 877 643-8131
m

THÉÂTRE DU RIDEAU VERT

Grand Théâtre 
de Québec

Québec SS

PHOTOS LE SOLEIL JOCELYN BERNIER

« PANDA PANDA »

D’une irrésistible fantaisie !
Jean St-Hilaire

JStHilaire@lesoleil.com

M L’humanité doit un gros merci aux 
clowns. Avec eux, le rire se se prend pas 
trop au sérieux et le zèle gaffeur des uns 
fait en sorte que la risible prétention des 
autres ne dégénère pas en épidémie.

En clôture de son volet spécial sur l’art clownes­
que, le Théâtre des Gros Becs accueille un spec­
tacle farfelu et croquant qui vous met en joyeux 
congé de logique. Créé en janvier dernier par le 
Théâtre en l’Air, de Montréal, Panda panda 
marque la rencontre d’un texte savamment tor­
du avec des faiseurs de théâtre très allumés.

Signée Larry Tremblay, auteur pour adultes 
pourtant rompu aux sentiers ombreux de l’âme 
( The Dragonfly of Chicoutimi, Ogre, Corne­
muse, Le Ventriloque), la pièce multiplie les si­
tuations en miroir et métisse les genres en une 
irrésistible gibelote comique. À cette histoire hir­
sute, le metteur en scène Robert Drouin a appor­
té un traitement frémissant de fantaisie. Le mou­
vement clownesque y fait très heureux ménage 
avec le multimédia low-tech. Voici un spectacle 
où l’invraisemblable prend irrésistiblement for­
me et impose le rire sous les motifs les plus im­
prévus.
Panda panda est un théâtre dans le théâtre, 

sorti ce dernier du théâtre du cerveau envieux et 
déboussolé d’Annette Bonno, de son propre aveu 
une très grande scientifique...

PRISE 1, 2, 3
Brise 1 : au nom du Front de libération des ani­

maux, un lapin malfrat kidnappe le dernier des 
pandas et l’emprisonne dans une usine de salai­
son désaffectée. N’en étant pas à une contradic­
tion près, il menace de confire le bouffeur de 
bambou si on ne se rend pas aux revendications 
du FLA. En principe, nous assistons à la pièce 
Panda panda... Prise 2 : ne se contenant plus 
dans l’anonymat de la salle, la Bonno déboule 
vers la scène et détourne la représentation à ses 
fins. Le lapin et le panda sont ses acolytes. Dos­
sier photographique à l’appui, elle clame que le 
gène du rire a été isolé. Plus, qu’on peut désor­
mais affirmer que, sans contrôle scientifique ap­
proprié (c’est-à-dire par elle inventé) la pratique 
du rire fait courir les plus graves dangers au pu­
blic. Elle soumet en preuve des photos de victi­
mes, qui toutes affichent des gueules d’autruche.

Prise 3 : au tour d’un panda bègue de débouler 
sur scène, c’est le metteur en scène, la vraie vic­
time du rapt celui-là, avec sa famille. L’imposture 
est percée à jour. Taisons le mobile qui a poussé 
la Bonno à nous promener en bateau...

Robert Drouin a fondé sa direction d’acteurs sur 
l’analyse de la gestuelle des Chaplin, Keaton. Tur­
pin et autres légendes du cinéma muet. Attitudes, 
gestes et déplacements ont l’allure du comique sé­
pia. L’acrobatie et les poursuites aussi. Mais on 
n’est pas dans l imitation complaisante, on trans­
forme, on invente. Et imite-t-on que c’est pour ten­
dre vite le bras à la danse. La distribution s’enga­
ge à fond, la folie sourd par mille bulles.

La pièce multiplie les situations 
en miroir et métisse 

les genres en
une irrésistible gibelote comique

La scénographie seconde bien l’étrangeté lou­
foque du texte. Avec ses rouages et engrenages, 
elle fait penser au plan emblématique d’un grand 
Chaplin : Les Temps modernes. Le dispositif est 
percé de lunettes à membrane translucide per­
mettant les ombres chinoises.

Les accessoires, qu’on dirait empruntés au ci­
néma muet, sont d’une fhntaisie et d’une désué­
tude charmeuses. Parfois, la drôlerie coule 
d’images filmiques imprévisibles. Tordante en­
tre toutes—et magnifiquement illusionniste—, 
celle où un balourd de la Bonno noie un lac à sec 
en versant de l’eau dans la caméra... !
Panda panda se recommande aux huit ans et 

plus. C’est un morceau de pure fantaisie dont on 
encaisse les complications et rebondissements 
le cœur léger.

A noter que le spectacle représente l’adieu au 
théâtre du monde de la cofondatrice du Théâtre 
en l’Air, Anne-Marie Théroux, emportée par le 
cancer à la toute fin de 2004.

« PANDA PANDA », DE LARRY TREMBLAY. Mise en scè­
ne de Robert Drouin. Arec Sophie Caron, David-Alexandre 
Després. Patrick Fleurant et Rénald Laurin. Assistance à la 
mise en scène dAnne-.ttarie Théroux, scénographie de Gene­
viève Jacques et d '.inick La BLssonniére, projections de Chris­
tian Gingras. éclairages de Sylvain Letendre. musique de Do­
minique Hamel, accessoires de Generiète Asselin et costumes 
de Marie-Soleil Lavoie. Production du Théâtre en TAir rue 
mercredi, au Théâtre des Gros Becs. Représentations grand 
publie demain, de même que les samedi et dimanche 9 et 
10 avril, à 15 h. Réservations au 522-7880, poste I.

Grand Théâtre Grand ThéâtreGrand Théâtre

DUMAS
^Première p|rde?:, BELUGA

21 avril
/ PLACES Oto--

DISPONIBLES
"o parterre ,

SUPPLÉMENTAIRE 23 avrilFoule coo» Le 3 juin 
20 h BILLETS 23$ et 18$ (étudiants)
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AGENDA
Envoyez vos communiques cinq (ours 
avant publication, i :

'Hizajmr ku?L
LE SOLEIL,
410, boulevard Charest Est. C.P. 1547, suce 
Terminus, Québec (Québec) G1K 7J6

Téléphone : 6f>(*-34'tü Télécopieur: ivs6-3374

Courriel : .Amenda

EXPOSmONS

MUSÉE NATIONAL DES BEAUX-ARTS OU QUEBEC. 1. av 
Wolte-Momealm Rens 643-2150 ou 1-866-220-2150 
www.mnbaqc.ca Mar au dim. lOh à I7h (mer i0h à 
21h) Fermé le lundi Entrée gratuit pour la collectibn du 
Musee Expositions temporaires adultes 10$, 65anset 
plus 9$, étudiants 5$; 12 à 16 ans 3$. moins de 12 ans 
gratuit Abonnés gratuit La collection Riopelle- 
• Québec. l’art d une capitale coloniale* •Tradition et 
modernité au Quebec* Jean-Paul Lemleui- 
«Figuration et abstraction au Quebec 1940-1960- 
•Quand l'art imagine I histoire» Expositions tempo­
raires Jusqu'au 17 avril «Avancer dans le brouillard». 
Jusqu’au 24 avril Hommage à Jean-Paul Lemieux 
Jusqu'au 24 avril «Au fil de mes lours- de huit artistes 
des Premières Nations Rebbecca Belmore. Hannah 
Claus. David Carneau, Faye HeavyShield Neal 
McLeod, Nadia Myre. Sonia Robertson et Frank 
Shebageget. jusqu'au 14 août «Ils causent des sys­
tèmes Acquisitions récentes en art actuel-. Jusqu'au 
27 mars: «Des silences en échos: un hommage à Betty 
Goodwin». Jusqu’ au 23 octobre: «À coup sûr Une 
sélection d'oeuvres de la donation Patrice et Andrée 
Drouin*.

MUSÉE DE LA CIVILISATION. 85, rue Dalhousie (643- 
2158). Mardi au dim. de lOh à 17h Fermé le lundi 
Gratuit le mardi Entrée 8$. 65 ans et plus 7$, étudiants 
17 ans et plus 5$; 12 à 16 ans 3$: 11 ans et moins et 
Amis du Musée gratuit Expositions permanentes 
«Mémoires» «Nous, les premières nations» -Le 
Temps des Québécois- Exposition virtuelle «Musées 
et millénaire» «Jusqu'au 10 avril «Sable». Jusqu'au 5 
septembre «L'Odyssée de la lumière». Jusqu'au 2 jan­
vier 2006 «26 objets en quête d’auteurs». Du 6 avril au 
5 mars 2006 «Dieu, le tsar et la révolution». Jusqu'au 
19 mars 2006: «Argont sacré, sacré argent». Espace 
découverte «Sel essentiel».

MUSÉE DE L'AMÉRIQUE FRANÇAISE 2. côte de La 
Fabrique Rens : 692-2843 Mardi au dim de lOh à 17h. 
Fermé les lundis Gratuit le mardi Entrée: 5$: 65 ans et 
plus: 4$: étudiants: 3$: 12 à 16 ans: 2$: 11 ans et moins 
et Amis du Musée: gratuit. Expositions permanentes 
Amérique française*, l’aventure des francophones en 

Amérique. «Histoire des collections du séminaire de 
Québec» «La chapelle Les couleurs et le rite». 
Jusqu'au 12 mars 2006: «L’Odyssée d'Évangéline».

MAISON HAMEL-BRUNEAU, 2608. ch St-Louis Mar au 
dim. 11h à 17h. Inf. 641-6280. Entrée libre Jusqu'au 8
mai: «Lyne Lapointe - La Tache aveugle»

OBSERVATOIRE DE LA CAPITALE. 31e étage de l'édifice 
Marie-Guyart. 1037. rue De la Chevrotière (644-9841) 
Mar au dim. de 10h à 17h. Entrée: 5$: étudiants et 65 
ans et plus: 4$: 12 ans et moins: gratuit. Jusqu'au 30 
avril: images gagnantes du concours de photographie 
«Le fleuve Saint-Laurent»

PAVILLON ALPHONSE-DESJARDINS de l'U Laval Lun 
au ven. 9h à 17h. Salle d'exposition. Jusqu'au 8 avril 
exposition annuelle du Club de photo Optica de 
l'Université Laval.

L'ESPACE FÉLIX-LECLERC, 682, chemin Royal, Saint- 
Pierre, île d’Orléans Info: 828-1682. Lun au ven. de 9h 
à 17h. Sam dim. 9h à 16h. Exposition permanente con­
sacrée à Félix Leclerc Jusqu’au 23 avril: «Visible dans 
l'invisible» par Marie Poirier Jusqu’au 20 septembre: 
«À fleur de terre, à fleur d'eau» photographies de Jean 
Provencher

BIBLIOTHÈQUE CANARDIÈRE. 1601, chemin de la 
Canardière. Info: 666-8791. Jusqu'au 12 avril: 
«Mémoires de pierre» de Cari Ouchesneau.

BIBLIOTHÈQUE CHRYSTINE-BROUILLET 264, Racine, 
Loretteville. Info: 641-6120. Lun. au ven 13h à 20h. 
Sam. lOh à 17h. Dim: 12h à 17h. Jusqu'au 7 avril: 
«Photo, poésie et livres», livres d'artiste de Guy Cusson

BIBLIOTHÈQUE ÉTIENNE-PARENT, 3515, Clemenceau, 
Beauport. Salle Jean-Paul-Lemieux. Mar au ven. 14h à 
21 h (fermé de 17h à 18h): sam. dim. 13h à 17h. Inf. 666- 
2199 Jusqu'au 3 avril: «Moyen Âge et imaginaire, créa­
tions fantastiques» ensemble d’objets évocant des épo­
ques historiques.

BIBLIOTHÈQUE ALAIN-GRANDBOIS, Samt-Augustin-de- 
Desmaures, 160, rue Jean-Juneau (641-6140) Mar 12h 
à 21h; Mer au ven. 14h à 21h; Sam. dim. lOh à 18h. 
Jusqu'au 10 avril: «Jardins verticaux» (coffret de 
dessins) d'Élise Dumais.

BIBLIOTHÈQUE FÉLIX-LECLERC de Val Bélair. 1465. rue 
de l'Innovation Mar Jeu. Ven 12h à 21 h. Mer. Sam. 
Dim. 12h à 17h. Info: 641-6435. Jusqu’au 3 avril: 
«Symphonie de couleurs» par Janine Poliras Du 5 avril 
au 1er mai: «De chair et d'âmes...» par Jean Gaudet

BIBLIOTHÈQUE MARIE-VICTORIN.1635. rue Notre- 
Dame, L'Ancienne-Lorette. Mar. 13h30à 18h30. Mer. jeu. 
ven. 13h30 à 20h30. Sam dim. 9h30 à 16h. Info. 641- 
6142. Du 5 au 24 avril: «Doux moments» par Annie
Montreuil

BIBLIOTHÈQUE ROGER-LEMELIN, 4705 Promenade- 
des-Sœurs, Cap-Rouge (641-6143). Mar au jeu 14h à 
21h; Ven 14h à 17h Sam. dim. 12h à 17h. Du 8 au 24 
avril: «Saisir le moment» par Charles Anctil

MAISON EPHRAÏM-BÉDARD 7655. chemin Samuel, 
dans le Trait-Carré de Charlesbourg Mardis, jeudis et 
dimanches de 13h à 17h (sauf dim. 8 mai). Info: 624- 
7745, 626-2986. Du 3 avril au 15 mai «Nos petits endi­
manchés» par la Société historique de Charlesbourg

REGART. centre d'artistes, 48, côte du Passage, Lévis. 
Info: 837-4099 Mar au sam de 10h à 17h. Dim. 13h à 
17h. Du 3 au 24 avril: «Carrrosses Migratoires sans allu­
vion» de Thérèse Thenten Vernissage demain à 14h.

GALERIE DE LA SALLE ALBERT-ROUSSEAU 2410, 
chemin Sainte-Foy Lun. au ven 9h î 17h. Les soirs de 
spectacles de 19h â 22h Du 2 avril au 4 juin «Oeil de 
cyclone» de Rita Thivierge

GALERIE LINDA VERGE, 1049. avenue des Érables Mer 
jeu et ven. 11h30 à 17h30; sam dim 13h à 17h. Tél 
525-8393 Du 3 au 28 avril: «Bestiaire» par Marc Paquet. 
Vernissage 3 avril à 14h

GALERIE ROUJE, 228, rue Saint-Joseph Est Tél 688- 
4777 Mer au dim 12h à 17h Du 7 au 24 avril: «Son de 
cloche» par Robert Charron «Dialogue incarné» par
Kathleen Verrat

GALERIES O'ART OU TRAIT-CARRÉ (7985. Trait-Carré 
Est) et MAGELLA PARADIS (7970, Trait-Carré Est) Info 
623-1877 Jeu et ven 19b à 21h; sam et dim 13h à 
I7h. Du 7 au 10 avril «Un printempi d'aquarelle*-
travaux des élèves inscrits aux cours de Lisette B Cantin 
et Paul-Yvan Gagnon

CAFÉ LOFT. 291, rue St-Vallier Est. Tél 521-5343 
Jusqu au 3 avnl «Dialog** am la créativité*, collectif 
d'oeuvres réalisées sous le tutort de Nathalie Thibault 
Du 4 avril au 1er mai «Matière â réflexion- par Louise 
Lamothe Vernissage 8 avril î 17h. Présenté par La 
Maison Jaune

FLASH COIFFURE. 1176. avenue Cartier information 
529-0959 Jusqu'au 27 avril «Fleurs et passion'* de
Marie-Dominique Bédard

théâtre jeunesse
'•i* r^r<i*r'du

DIMANCHE 3 AVRIL a 1$ h. 
SAMEDI 9 AVRIL a IS k d 

DIMANCHE 10 AVRIL à 15 k
au Théâtre des Gros Bec 

IMS.wSMHM, Québec
1113v

THÉÂTRE

CAFE&RAH&RESTAURANTS 
Jack G Mannovitch ck alterne À 21h30 au bai i« Bal 
du Lézard. 1049. 3e Avenue Limoilou Info 5293829
Duo Vincent Gagnon et Renaud Paquet [piano et con­
trebasse' À 19h30 au Largo Resto-Club. 643 St-Joseph 
Est Rés 5293111
Hot Club de ma rue À 2tn30 au bar TEmpnse de l'Hôtel 
Clarendon. 57 rue Sainte-Anne 
L Express du Nord ' 2SC. avenue du Goit. Vat-Beu i into 
847-1112 invite Watermelon Blues Band 
Duo Gilles Bernard et Alain Boiet Dès I9h au lestau- 
ram La Closene. angle Grande-Allée et Place George-V 
Tno Michel Côte scuper-spectacle i I8h30 restaurant 
Paparazzi. 1363. rue Maguire Stllery Res 683-8111 
Buddy Bluet 9 20h a l'Express du Sud 8093 Nvil du 
Centre Hospitalier Charny Entree 2$ Res 832-8613 
Mane Josee Gagnon, pianiste Au restaurant du Manou 
Montmorency. Beauport
Chansonnier t us les samedis sous à 22h30 au restau­
rant La Piccola. 29. Rene-Lèvesque 0. Into 529-8457

MUSIQUE

DISCOURS DE LA MÉTHODE. Texte de Rene Descartes 
Adaptabon du Loup Bleu Coproduction La Bordée et 
Théâtre du Sous-marin jaune Mise en scène d'Antoine 
Lapnse. Distribution Antoine Lapnse. Jacques Laroche. 
Dominique Marier, Guy-Daniel Tremblay Du mardi au 
samedi à 20h au Théâtre de la Bordée. 315. rue Saint- 
Joseph Est Reservation Billetterie 694-9631 et réseau 
Billetech Jusqu'au 16 avril

TOUT LE MONDE OIT I LOVE YOU. adaptation théâtrale 
du film de Woody Allen, dans une mise en scène de 
Nicolas Létourneau Par la troupe Les Treize de 
l’Université Laval À 20h à l'Amphithéâtre Hydro-Québec. 
pavillon Desjardins, U Laval Entrée 12$ (prévente 10$. 
au Bureau des activités socioculturelles et sur Billetech) 
Info 656-2765 Jusqu'au 3 avril

L EFFET MÉDÉE de Suzie Bastien Production du Théâtre 
Blanc Mise en scène de Marie Gignac Interprètes Linda 
Laplante et Christian Michaud Mardi au samedi à 20h au 
Théâtre Périscope, 939, av, de Salaberry. Rés.: 529- ! 
2183. Jusqu'au 9 avril

OSQ WEEK ENOS ELECTRISANTS *Le festin de 
Juliette» Stéphane Laforest. chef d'orchestre. Juliette 
Noureddme. von et piano À 20h, salle Louis-Fiechette 
du Grand Théâtre de Québec Res 643-8486

CONCERT SINFONIA en hommage à Yvonne Bolduc 
(1905-1983) Solistes Caroline Neault. alto. Samuel 
Leloup, Marc Gretlllat. Valérie Brochu et Mary Ann 
Corbeil. violon Au programme Fletcher. Haydn. Somers. 
Navarra. Haydn, etc A 20h à la Chapelle du Musee de 
l'Amenque française Entrée 10$. 12 ans et moins 5$

: Info 692-2843

FACULTÉ DE MUSIQUE Latelier d'opéra de la faculté 
présente «Hansel und Gietel» d'Engelbert Humperdinck 
à 20h (demain à !4h) au Théâtre de la cité universitaire, 
pavillon Palasis-Pnnce Entrée 15$, etudiants 10$ Info 
656-7061.

LE CHOEUR LA CLÉ DES SAISONS Spectacle du print­
emps: «Du soleil plein le Choeur» À 20h, salle Dma- 
Belanget, 2047. chemin Saint-Louis. Sillery Entrée 12$ 
Info et rés : 527-4300

LA$SOCIATION DE LA NEUR0EIBH0MA10SE OU 
QUEBEC (ANEQ) section régionale de Quebec Rencontre 
témoignage de 11h i t5h k l'Hôtel Clarion, au 3125 
boulevard Hochelaga. Ste-Foy Un bullet froid sera servi 
gratuitement pour le* membres et des trais de 5$ seront 
demande* pour les non-membie*

LES MISSIONNAIRES OU SACRE COEUR «Que nous 
disent les lecits évangéliques sut I au-delà î» entretien de 
Pierre-Rene Côté professeur à la Faculté de théologie et 
de sciences religieuses de l'U Laval Demain à 10h au 
sous-sol du Sanctuaire de Notre-Dame du Sacré-Coeur. 
71. rue Ste-Ursule. Vieux-Quebec Stationnement 
disponible et contribution volontaire

LA FONDATION DES MALADIES DU COEUR DU
QUEBEC Seance d information sur l'hypertension 
artenelte demain è 13h30 k I Hôtel-Diau de Lévis. Salles 
Lévis et St-David Denis Drouin ommpiaticien, Renaid 
Giroux, cardiologue et Pierre Patry. président de la 
Fondation tègionale. répondront k vos questions Une 
clinique de tension artérielle seia animée pai des infir­
mières Gratuit Pour infos 682-6387

UN JARDIN EN TOUTES SAISONS pai Nicole M 
Grandbois, membre du Comité J embellissement Saint 
Augustin heun Demain à 10h15 à la bibliothèque Alam- 
Grandbois. 160. lue Jean-Juneau. Saint-Augustin 
Gratuit avec laissez-passer Into 641-6140

GALERIE LOUISE CARRIER 33. rue Wolte. Lévis Int 
838-6001 À l'occasion de (exposition «Séquences 
d'ÈIre» de François Camer, conlérence-iencontie avec 
l'artiste demain à I4h II pariera de la démarche artistique 
qui a amené la création des oeuvres qui composent le 
corpus de (exposition Suivi d'un échange portant sui 
(objet comme oeuvre d'art Entrée libre

ACTIVITES SOCIALES

( ASSOCIATION DU TANGO ARGENTIN DE QUÉBEC
Milonga (soirée de danse) de tango argentin avec DJ à 
(église anglicane St-Michael. 1800 Chemin St-Louis â 
Sillery. de 21h à 1h Entrée pour les membres $8 et les 
non-membres $12

SOUPER DES SUCRES AVEC SOIRÉE ,qu les Chevalier*
de Colomb de Château Richer Au Centre Olrvwi Le 
Tardif, 277, rue du Couvent. Château-Richer Entrée 12$ 
Rès 824-3911.822-1841

LE CLUB LES GENERAUX 01 VANIER Danse sociale et
de ligne avec orchestre les samedis soirs Info 527- 
1421

ClUB AMITIE RENCONTRES . oui les célibataires de 40
i 55 ans. samedi k 18 h, au Pub Le Ghe. 5155, bout 
Hamel, k Quebec Buffet, animation et chansonnier 
Dimanche k 11h, dejeunei-iencontre au restaurant Royal 
24. situe au 5237, boul Hamel Info 872-0730

DEJEUNEH VEUFS El VEUVES ET GENS LIBHES. 50 an* 
et plus Demain k 10h30 au restaurant Casey s k Place 
Sainte-Foy Info 652-1247

GENS SEULS dejeunei-rencontie -Au Petit Coin 
Breton». Sainte-Foy. tous les dimanches k 10h 
Information: 836-1771

PEHSONNIS SEULES. Dejeunei lencontie tous les 
dimanches â lOh au Centre rècreatit de St-Henrt. 120. 
Belleau Into 885-9134 ou 882-0161

ABC Déjeuners lencontres pour les personnes seules de 
50 ans et plus Tous les dimanches â lOh au restauiant 
Mikes. 2960. boul Launei (excepté le 3 avnl, car nous 
allons à la cabane â sucre) Info 847-2748

LE CLUB CULTUREL QUÉBEC METROPOLITAIN invite
ses membres et le public en genèial â assister aux audi­
tions des volets violon et piano â la chapelle du Musée de 
(Amérique française et au -déjeuner gourmand» k (hô­
tel Claiendon demain à 11h Réservations 652-2390 
Informations sur le club 628-4776

AFÉAS Brunch musical demain â 10h au Montmartre, 
1669. chemin Saint-Louis. Sillery Invitee Anne Sigiei. 
éditrice et Mane Leblanc, soliste Coût 25$ Rès 871-
0300.872-2118

□VERS

LA MAISON DE BERNARDA ALBA de Federico Garcia 
Lorca Mise en scène Ghislaine Vincent, scénographie 
Marie-Ève Bourque les 1er et 2 avril à 19h30 et le 3 avril 
à 15h à La Maison Jaune, 206, Christophe-Colomb 
Billets: 12$; étudiants 8$ Info 521-5343

MARCIEL HALLUCINE cinéma-théâtre de Marc Hollogne 
À 20h à (Impérial de Québec Entrée 27.50$. siège 
réservé: 32,50$ Rés : 643-8131. Dans le cadre du 
Festival de cinéma des 3 Amériques

UNE HEURE TRENTE AVANT DE PARTIR Pièce écrite et 
interprétée par Olivier Carpentier Mise en scène de 
Stéphane Vincent À 20h au Tam-Tam Café, 421, boul 
Langelier Entrée libre mais places limitées Informations 
et réservations: 692-6666, 1-888-909-6666

SPECTACLESA/ARIÈTÉS

YANN PERREAU À 20h au Grand Théâtre Réservations 
643-8131.

SIMON WILCOX. À 20h à la Maison de la Chanson Rés 
692-2631. Reporté à une date à déterminer

THE BOX. À 20h au Cabaret du Capitole Rés 694-4444 
ou le 1 800 261-9903

ENSEMBLE GOSPEL DE QUÉBEC. À 20h30 au Capitole 
Rés.: 694-4444 ou 1-800-261-9903.

SOL. -Prêtez-moi une oreille à tentative» À 20h Salle 
Albert-Rousseau Rés 659-6710

MO BLUES À 20h au centre d'art La Chapelle. 620, 
avenue Plante, Vanier. Info: 686-5032.

FRANÇOIS GIRARD À 20h30 au Vieux bureau de poste 
2172, chemin du Fleuve, Saint-Romuald Info et réser­
vation: 839-1018.

JULIE CIMON jazz et bossa nova. À 20h à (Espace 
Culturel. 400, rue Saint-Cyrille, St-Raymond Entrée 
15$. Info: 337-4563

TOMAS JENSEN ET LES FAUX-MONNAYEURS À 20h à
la salle Gérard-Ouellet de Saint-Jean-Port-Joli Entrée 
20$; étudiants 17$. Info: 598-7255, 241-5799.

UN SOIR D'ORGUE ET DE GUITARE Activité bénéfice au 
profit de San Marcos, Honduras présentée par les étudi­
ants en musique de l'Université Laval et du Cegep de 
Sainte-Foy À I9h30 à (eglise de Cap-Rouge Les billets 
au coût de 10$ sont en vente à la Maison paroissiale. 
1460, Provancher, Cap-Rouge Info 653-5643

MESSE DES ARTISTES Demain â 10h45 à la Chapelle 
historique Bon-Pasteur. 1080, de la Chevrotière Artistes 
invités Marianne Daigle, soprano, Roger Viget, ténor; 
Sylvie Bernier, orgue Lectrice Marie Laberge, peintre, 
poète.

ENSEMBLE ANONYMUS Concert commenté «Musica 
antiqua». Demain à 11h, bibliothèque Jean-Baptiste 
Duberger(641-6799)

LES CROISSANTS MUSIQUE avec Psychocaravane 
Demain à 11h au loyer du Grand Théâtre Entrée libre

SÉRIE «DE CONCERT AVEC L'HISTOIRE. Spectacle et 
conférence par le duo Ragas et Talas demain à 15h à la 
chapelle de (Église Saint-Charles-Borromée, 135. 80e 
Rue Ouest, Charlesbourg Le sitansle Guy Bernier et le 
percussionniste de tabla Gabriel Dionne offriront une 
improvisation des rythmes du Nord de (Inde Le grand 
public profitera des expériences de voyage de Ragas et 
Talas lors d'une conférence portant sur les merveilles de 
(Inde.Gratuit Info: 641-6401, poste 3436

ÉCOLE DE MUSIQUE DE DESCHAMBAULT. Concert 
bénéfice annuel des professeurs de (école Demain à I4h 
à l'église de Deschambault Coût 10S/12S (prévente), 
15$ pour tous le jour du concert Information 286-6941

GOSPEL SANS FRONTIÈRE, musique gospel, negro- 
spiritual et sacrée actuelle Demain â la messe de 17h à 

| (église Samt-Roch.

CONFÉRENCES

LA CORPORATION DU PATRIMOINE ET DU TOURISME 
RELIGIEUX DE QUÉBEC «La ville aux 100 clochers» par 
Annie Blouin. Histoire des cloches et clochers, leur orig­
ine. leur importance, leurs caractéristiques A 14h à la 
Chapelle historique Bon-Pasteur, 1080, de la Chevrotière 
Contribution volontaire suggérée de 5$

CLUB DES 9 Soirée de danses en ligne et sociales, avec 
goùtei À 20h au Centre communautaire lebourgneut. 
1650, de la Morille Into 626-0388

CLUB IMPRÉVU, célibataires 30-50 ans Soirée -6 à 10 - 
6e anniversaire» â la discothèque du resto-bar Le 
Mundial, 965, route de (Église, Sainte-Foy Demain 
brunch-rencontre à lOh au Mikes, 2960, boul Launei 
Info 634-0555

CLUB PRIVILÈGE. Club social poui gens libres de 40 â 
55 ans Cabane à sucre «Relais des Pms«. 3029, chemin 
Royal. Ste-Famille. île d'Orléans Rês oblig avant 14h 
Demain déjeuner-rencontre â 11h au Saint-Germain. 
2750, chemin Ste-foy, Plaza Laval (réserver aujourd'hui 
avant 18h) Téléphone 990-2002

DANSES SOCIALES ET EN LIGNE Avec le club d'Âge d'or 
de Saint-Nicolas À 20h, au centre communautaire Saint- 
Nicolas. 150, de la Sorbonne Animation Disco Mania 
Info 831-6318

BADMINTON DE CALIBRE INTERMÉDIAIRE Club les 
Mousquetaires À 13h15, au gymnase du Collège Samt- 
Charles-Garmer. 1150. boul René-Lévesque Coût 8$ 
pour deux 1/2 heures de jeu Into 655-1751

LE CLUB DU NOUVEL ÂGE DE ST NICOLAS Soirée 
dansante à 20h au Centre communautaire, 550, rue de la 
Sorbonne Animation Discomania Rés 836-9901

CENTRE RÉCRÉATIF ST FRANÇOIS D ASSISE. 16,
Royal-Roussillon Soirée de danses en ligne et sociales 
avec disco, à 20h Entrée 7$ Info: 529-0140

SOIRÉE DANSANTE sans alcool À 21 h, à (Amicale ALFA. 
815, avenue Joffre Entrée: 3$/5$ Into 647-1673

ASSOCIATION TÉMISCOUATAINE Danse de ligne et 
sociale â 20h30 à la salle communautaire du Village 
Huron, Loretteville Disco Multi Danse

DANSE SOCIALE avec musicalité Richard Poisson au 
centre récréalil de Saint-Henri de Lévis Cours de danse 
à 20h. Danse sociale à 20h45. Coût: 8$ Info: 832-8075.

VERT L'AVENTURE PLEIN AIR. Samedi danse énergique 
au Shack Calé. 1081, route de l'Église, Sainte-Foy; raque­
tte Hauts Plateaux du kmllO, réserve des Laurenlides 
Dimanche raquette Hauts Plateaux ZEC Bastiscan 
Neilson Info: 687-2396

ÉGLISE SI MICHAEL ET ST MATTHEW 1800, chemin 
Saint-Louis «Le Thnlt» de lOh â 13h Occasion de taire 
des achats bon marehô (articles usagés de bonne qual­
ité) Aussi seront servis caté, thé, soupe, gâteau

IIGUE DES DROITS ET LIBERTÉS Glande (male du con­
cours «A vos droits!» Venez entendre les finalistes 
exposer leur point de vue sur la liberté d'expression, le 
droit de vote, la liberté de religion, la liberté de presse et 
le droit à I égalité A 13h30 Musée de la civilisation (audi­
torium 2) Entrée libre Information 522-4506 Réserver 
au 643-2158

SALON DES LOISIRS CRÉATIFS Exposition â la Maison
des aînés. 10 me Giguère, Lévis De 12h à 17h Demain 
de 10h à 16h Aquarelle, broderie, courtepointe, ébénis- 
tene, sculpture, etc

«KALÉIDOSCOPE», exposition des Imissantes et Unis­
sants en décoration intérieure et étalage du Centte de 
tormation professionnelle de Rochebelle Du 31 mars 
au 3 avril dans la Coût des promotions de Place Lauriei 
(3e étage)

MUSÉE NATI0NA1 DES BEAUX ARTS DU QUÉBEC
Hommage â Jean-Paul Lemieux Visite guidée de l'expo­
sition Gratuit avec le billet d'entrée à (exposition A 
13h30 et 15h, les mercredis, samedis et dimanches 
jusqu'au 24 avril Into: 643-2150

MUSÉE NATIONAL OES BEAUX ARTS DU QUÉBEC
Ateliei de création «Paysage en panorama* Imprégnez- 
vous de (univers naturel, de la lumière et des immenses 
espaces de Jean-Paul Lemieux, pour composer un 
paysage panoramique À I3h, 14h et 15h, les samedis et 
dimanches du 2 avril au 1er mai Gratuit Into 643-2150

MARIE CHANTAL TOUPIN Séance d'autographes dès 
13h dans la cour centrale des Galeries de la Capitale

MARCHÉ AUX PUCES DU M.T.C. De lOh â 15h. au sous- 
sol de (église Saint-Roch L'argent recueilli aidera à 
soutenir les actions du Mouvement au Québec et dans 
les pays du Tiers-Monde

MARCHÉ AUX PUCES de la paroisse Saint-Fidèle. 1240, 
4e Avenue, aujourd'hui et demain, de 9h à 17h

LA TROUPE RYTHM 0 CHOEUR DE DONNACONA
Souper spaghetti au bénéfice de la chorale à 17h au 
sous-sol de (église de Donnacona Entrée 12$, 12 ans et 
moins: 6$; 5 ans et moins gratuit Rés 286-3096

T *

Naviguez et achetez vos billets www.grandtheatre.qc.ca
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Du 23 mars au 8 mai 2005
MAISON HAMEL-BRUNEAU
2608, chemin Saint-Louis, Sainte-Foy 
7(418)641-6280
Entrée libre - du mardi au dimanche, de 11 h a 17 h
Une exposition organisée et mise en tournée par
le Musée d'art contemporain de Montréal,
avec le soutien financier du ministère du Patrimoine canacken par
le biais du Programme d'aide aux musées
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ARTS VISUELS Le samedi 2 avril 2005LE SOLEIL

Michel Bois

Collaborât i o n s pédale

■ La Tfu-he aveugle, le titre sous lequel sont rassemblées les œuvres de Lyne Lapoin­
te, fait référence à cette zone de la rétine dépourvue de cellules sensorielles. Un titre 
choisi pour nous dire que des choses restent invisibles à l’œil. Que l’interprétation de 
l’art réside souvent au-delà de ce qui est vu. Qu’une image peut en cacher une autre.

C 16

LYNE LAPOINTE

Du vu et 
du non-vu

LE SOLEIL JOCELYN BEHNIER

Iai peinture de Lyne Lapointe en est une de mi­
nes en relation n'accaparant tous len nuen de la 
concentration afin de mieux noun pUtnger dans 
un abime vertigineux, un imaginaire féerique, 
un labyrinthe dïnterprétation nannfin.

Organisée et mise en circulation par le Musée 
d’art contemporain de Montréal, la Maison Ha- 
mel-Bruneau présente la création de Lyne La- 
pointe, une artiste des plus secrètes du domaine 
des arts visuels, née à Montréal en 1957. Après 
plus de 10 années à réaliser des installations en 
collaboration avec la critique d’art Martha Flem- 
ming entre New York, le Brésil et Toronto, depuis 
1997, Lyne Lapointe fait cavalier seul. Aussi 
s’agit-il de la première présentation à Québec 
des oeuvres de ce personnage devancé par une 
réputation fort enviable.

L’exposition regroupe une quinzaine d’œuvres, 
notamment plusieurs polyptyques grand format 
où dominent le dessin, le collage, la peinture et 
l’assemblage de divers matériaux. Dès l’entrée, 
les clins d’œil à l’histoire de l’art, à la science et 
même à l’occultisme interpellent le visiteur. En­
tre constellations, jeux divinatoires, figures géo­
métriques, règne animal et végétal, les thémati­
ques explorées tant par intuition que par une 
vaste connaissance des cultures étrangères vont 
et viennent dans une sorte de tumulte déstabili­
sant. Mais sans heurt ni rupture aucune. Car le 
fait de marier les genres, les objets, les techni­
ques, les connaissances semble être la force de 
cette dame dont la vision singulière du monde 
s’élabore en présentant les choses de manière à 
permettre le renouvellement de sens.

L’expo a pour titreTache aveugle, ce point 
sur la rétine où toutes les cellules nerveuses 
convergent, mais qui ne voit pas. C’est donc dans 
cette volonté de dire par la part insaisissable

d’une œuvre que le spectateur est soumis, dans 
l'œuvre intitulée Quinte, à l’expérience d’effets 
d’optique procurés par le jeu d’une marqueterie 
se développant en un labyrinthe juxtaposé aux 
formes acérées d’une peinture incandescente. 
Dans Éclipse, la même distorsion des formes se 
continue à travers le cycle des métamorphoses 
des constellations. Le tout créant une sensation 
d'infini et de mystère par l’entremise de formes 
circulaires venant tour à tour se dévoiler sous 
nos yeux. Dans Quatuor et Spectre, on assiste 
plutôt à la rencontre inattendue de l’insecte et de 
l’instrument de musique. La métamorphose est 
aussi bien présente au sein de L'Épine dorsale, 
là où les formes géométriques et la nature nous 
entraînent dans la mouvance des similitudes en­
tre un coquillage, une cage thoracique et le sque­
lette d’un crustacé. Mais à vous de découvrir Cu- 
pidon (symbole homosexuel par excellence, se­
lon l’artiste), Le Double Portrait de madame 
liee, Tigre, L’Éperon...

La peinture de Lyne Lapointe en est une de mi­
ses en relation s’accaparant tous les sucs de la 
concentration afin de mieux nous plonger dans un 
abîme vertigineux, un imaginaire féerique, un la­
byrinthe d’interprétation sans fin. Du titre La Ta­
che aveugle, l’artiste nous dit que c’est comme la 
traversée du miroir de Jean Cocteau. Que cela re­
vient à ce que les gens pensent voir, à ce qui est là 
et à ce qui n’est pas là. Comme des trous noirs 
dont on ignore ce qu’ils contiennent.

« LA TACHE AVEUGLE », DE LYNE LAPOINTE, à la Mai­
son Hamel-Hruneau, i60ti, chemin Saint-Louis. Sainte-Foy.
jusqu'au 8 mai

EXPOSITIONS

Guv Cusson
■ Us livres d’artistes n’auront jamais été aussi 
présents que maintenant sur la scène des arts vi­
suels. À preuve, cette belle exposition des livres de 
Guy Cusson, qui nous confie la poésie de son écri­
ture et de ses images a travers le design ingénieux 
d’une série de coffrets en bois. Guy Cusson tra- 
vaille depuis plus de 25 ans la photographie en 
s’inspirant d’un concept pouvant nourrir la créa­
tion de textes poétiques, l’ar exemple,L’opportu­
nité frappe à nui porte, l ne humaine nu-mains 
ou encore Les Graffitis errants. Ses livres ont été 
présentés en Pologne, en .Allemagne, en Italie et 
partout au Canada. .VLB

À LA BIBLIOTHÈQUE CHKYSTINE-BKOUILLET, Î64. 
rue Hacine. jusqu au 7avr\L

Invitation aux artistes 
professionnels
■ S’il est une chose appréciée tant par les artistes 
que les usagers de la bibliothèque Gabrielle-Roy, le 
service de prêts d’œuvres d art de 1 artothèque 
vient certainement en tête de liste. lYairsuivant de­
puis 1983 l’objectif de sensibiliser le grand public 
aux arts visuels tout en soutenant la pratique de 
l'art contemporain, le comité d acquisition de 1 ar­
tothèque est à la recherche d’œuvres multiples sur 
papier. Sont admissibles les estampes créées au 
cours des cinq dernières années. On retiendra le 
vendredi 29 avril comme date ultime pour soumet­
tre des œuvres dont ie prix d’achat n excède pas 
4Ü(J$. Vous êtes avertis. M.B.

BIBLIOTHÈQUE GABHIELLE-ROY, ARTOTHEQUE 
(DEUXIÈME NIVEAU), 350, rue Saint-Joseph Est, Québec. 
G1K 3B3. Renseignements : 541-6789, poste 267.

LES ŒUVRES
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SPECTRA 2005
• Moteur de 2,0 L, DACT • AM/FM/CD/MP3 stéréo
• Six haut-parleurs • Roues de 15 po • Banquette arrière 
rabattable, partagée 60/40 • Système anti-démarrage
• Suspensions avant et arrière indépendantes

6 COUSSINS GONFLABLES ASSOCIATION DES JOURNALISTES 
AUTOMOBILE DU CANADA

LA SPECTRAS 2005
• Moteur de 2,0 L, DACT • Suspensions indépendantes sport
• AM/FM/CD/MP3 stéréo • 6 haut-parleurs • Volant et pommeau du 
levier de vitesse gainés de cuir • Phares anti-brouillard • Jupes latérales
• Sièges recouverts de tissu sport • Accents métalliques

6 COUSSINS GONFLABLES

Program
[Protection]

PLUS QU’UNE GARANTIE
GARANTIE SANS SOUCI DE 5 ANS/100 000 KMA
GARANTIE SUR LE GROUPE MOTOPROPULSEUR DE 5 ANS/100 000 KM 
ASSISTANCE ROUTIÈRE AVANTAGE PLUS DE 5 ANS/100 000 KM
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